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1? EU! lletqn DU 7 Avilir, 18U8. La vieille Evcollcucc eut été for* roug«* garnie de dentelles, oi tout
jr.-.-£X. U*é ,—si elle avait pu réaliser son ù ponp...

• i • » t a y « • I •

A .■»» Éura'iiut ! I
11* 1 ;»h 4l*n ii ni i 1 le

mm i m /n a ts vt c\ » if 9 am a b i* » u piojot, (1 cli'vci’ une fouie de pi*MAISON DjiS HIBOUX |lom. Doucement, tout b is, les
_____  commérages se glissaient partout ;

de même que le vent effleure en 
passant les sommets de tous les 

—La fête de Maisonneuve avait arbres, les propos calomnieux pas*

(A continuer)

IX. L?s routes du Yukon

La lièvre do l’or menace de de-i Médecins font us.ige du .lüontiiot 
peupler notre province ; notre avis !^’«mg!i Sy nip dans leur piatique et 
bien * incèro et bien désintnres c àjlous lc rci’o-nnumlcnt comme stiprricm 
ceux qui voudraient aller tenter ht : 1 1(1 1 ‘ ;iuuc 
fortune au KIondykc, c’est de ne

DR J. H. VIGNEAU

I.OS iiuliros sont aujourd'hui quo P*»s y :»IU*r LVnlropriso <*xi«*
otô tout simplomont divine, ili^uit jMiioul ci uuo oioillo duns 1 null** , n*ouwriH'iiiont n'a pas l’iul** i* un»* tvrtaiiu* iniso cio tonds, oar ou 
la comtesse IMahun à la baronne j lus domestiqua cuxmèiucs rappro- lioii do la-s-r 1-Sénat omptVher sait quo lo oominissaiio du trou vor- 
Lionstoin, tandis qu’ollos luisaient obaieut leurs tôles pour so com mu* ujM>j j,. C .nacla do commercer ave • ! neinont à Dawsou City ne permet-

LE SECRET DE LA
GARDE-MALADE

ensemble leur promenade matinale j niquer les nouvelles scandaleuses ; le district aurifère du Yukon. On trade s’y établir qu’à ceux <iui
dans la forêt ; puis elles chuchoté* jles corbeaux croassaient dans ,lOU» dit que depuis le vote al verse auront aii moins un an cl- vivres
rent mystérieusement d’oreille à, leurs nids, et il n’y avait pas d,. la ,-h tinbr.- liane, plusieurs • avec eux. (’eux qui ont de lar* 
oieille. i *b; \oisiue c|ui n c-n caïusat n\ee sa modes de communicut ou avec U* ip'iii pour aller a Dawsou trouve-

—Si elle est un peu lubile, il voisin- ; et, dans 1 un • des plus j Klondike ont été eotisidé'e.-* par le rout ici un placement beaucoup
1 épousera. pau\ies cabanes de village, une g-ou vernoment. et que < elui-ci 1er < i P 'us sur ; ceux qui n'en ont passe

—Non, non, chère comtesse : les vieille paysanne écrivait une lettre ,ajtro pro,-li dneinent à ln loront fermer ia por e du pays de , .. ,
Gérold gouvernent trop bien leurs à Mlle Claudine de Gèrolcl, la sup- ,d,ambre la décision à laquelle il. l’or ; qu’ils restent clone, .-liez eux, ; \t, .• 
intérêts pour que l'on puisse s’at- pliant d intervenir auprès >iu due Sera arrivé. loi surtout que personne ne prêt" ' ' °
tendre à les voir faire une folio. . pour faire exempter sou lils du Comme on le sait plusieurs rou-1 d l’argent à un malade de la fièvre
Le baron épousera la ' ’ 
princesse.

—Cela ne me parralt p
talri* # # v •••“'• *•- ...... g'g“‘v# ............... i, va ic.s rouies qui p

Mais vous ignorez donc qu’ils mante soubrette qui était momen- I0r'1 iiojr0 amérirain, ol t*
vivent dans la plus grande in-i- tenement attachée à son services ..-usivement sur territoire cana-1 :><i moins, vont

lill 2 r v xpli <{ u r su m n n iêi c «Si* 
ftfttivcr la \ io aut méros

ilîétlrcin "h i :i;i i ri*

2S 01VZ3Ei2TC2S:iZ:-jr, 1?\ <Q».
I. ii met/nuit il'une sa' tem tnt tèl/btr% • •/

f'aut t ttnht la force aux mires.

Du “ KvtMiing .W*\\\sDétroit,

j ( * r.ul ut1 H Mod ai I |o du L’11 ni wrsi té
i

Lavai d « • M <m t n» al

10 lolie. j poui laiit» oxomjitoi sou Ills du C'ountic on le sait plusieurs rou- d 1 argent ti un inaiadtk de la fievre j ‘ *1'' 
seconde : service militaire : eela lui serait tes parlant de la . ôte du l’aciliqnc j de l oice serait, non seulement ««»«•’ •'",r 

i la. i 1 -, ptti.se j lie chacun sac a. t que pou r se t c-ucl re au K loud ■ k * s’ed- un mauvais p‘ a ci-mon t, mais une q uald*- t al 
pas oer- le clue n'avait rien à lui refuser. i,.,.t,t au choix du gouverne.nent. mauvaise action. j années d'e

C laud tu* ayant sonné la char- [| v |,,s foutes <tui liassent sur h-' fju'on réllé.-hisse un ueu : on Mos-s M• -t

I ne infirmière qui .s’est clistiu-î 
litre toutes parson remar-lj* 

(•ut, et (jni a de longues j ; 
xpérienee, e’est Madame 
rris, P), (j nator/.ième rue

S/2.T: fl* Su 2C il A B. b:

ompagnie d'assurance
aor^THK Ici; FJEU

lit!

mité ? Leduc lo traite toujours do eelie-ei entra en portant quelques 
“ cousin n. lettres sur un plateau.

— Il le peut ; mémo il y a ontro —Sait-on comment so trouve la
eux uno double parenté qui l’y j duchesse ovî matin ( demanda 
oblige. Claudine.

Et toutes deux rirent aux —Extraordinair ment bien ! 
éclats do cette charitable plaisan- Sou Altesse, qui a parfaitement 
te rie. reposé, a donné ses ordres. Elle

— La duchesse i a-t-elie vrai- veut r *cevo r le price héritier dans 
mont aucun soupçon ? demanda le salon rouge dès onze heures, 
l’un dos hommes qui ,se réunis* a lin (11* lo lëlioit r avant tout le dre q ue la rouU

probablement 1 
tin née peut.-ètri

s, t* x- nous au non ee t j ue 100,000 boni u les, I Ici roi t, Midi. Sa repu t • t ion coin un* A?* IïLj CD INJ 23 IHTl. 2ïï S
s«? rendre à D iwmiii sage-lemnie, ebt établie d puis ( BD aI»! u* 411 |.so:t.)

dieu. En ehoisissant la rout par j cette auné»1. Ces 100,000 homines j ^ i''*D uns , plus de i lois^ceiits meres j ---------
C eiiora le gouvernement a déjà dépenseront ail moins, pour le de famille qui ont été 1 objet de ses tr mm non
s ufiiMunim lit inditjué qu’il ne voyage et pour vivre là-bas, §1,000 nihdligents, pourraient té-! " v ...............- ’
voulait pas laisser passer lei charnu ; e’est, par eousétpimit, l‘ndgner de sa eompé/enee ex! raor- j CAlMTAh l'-WK...................... 1,500,000
connu ree du Yukon entre les ! $ 100,000,000 qui vont être dépoli-1 dinnire dans «a profession. Rete- FONDS INVESTIS d'au DK LÀ 8,000,000

bareiiu u Montréal, 107 itiic Si .luct|UOH.
\t. bA VLlUiNE, A ni: n T.

A rC lia bas Si a i illv.

mains des A mérieuin.s et noie ne | sees tîel t** année p r les chercheurs M1**1’ d,,f> mois (1 avanee, tdlo s«‘ voit 
eroyons pas que le vote hostile du d or. Comliien cette armée demi- souvent obligee de relu-er les 
Sénat, ou 1 t*s précamions dvi M. I^i- neurs trouvera-t-elle de poudre d’or ' nuises demandes «jtii lui ar-
vernasb i«* lassent changer d’avis. D*t dv* pépites i \ a-t-il (ju elqu mi 1 * ’• ' 111 d** pai tout 1 <mh le.sf'unmes 

Nous pouvons done nous allen- de sensé qui prétendra qu elle en ’'11 ' bes, dont *‘lle s o < tip».* eu LA H A N<^ II IC

saieut le matin p.)ur fiire un înoml 
partie de hou 1rs prés du grand —Dieu .soit loué î
hôtel, ou bien envisage-t-elle, eela C andine envoya la servant»*

e choisie sera tout trouvera pour S H M,000,000 ? C’est part huilier, ses services sont 1 • gage — ^
ancien ne, nia is eon- a-dire, |>our remboniser simple-jd un piumpt ictabliss'Uih'iit. J cX C Cï Ll 6 . cb i tiüi
* .s»»its u ne autre ment les dépenses, sans laisser do I Madame Moi* is etai garde-ma- j . .

avec indifférence ?
io m»*.

i prés de la femme de chambre de jL, rou truii
On dit (ju’il est possible bénéfices *
truire sur le même tracé! Nuis doute, il y aura

lade en Angleterre avant de venir 
quelques *'n A mérique. et sa mère et sa grand -

—Cela serait bien possible, ré-: la duchesse pour d-mander les or- jKir ou f|1.vaj| l)as.s,.r i»* ,-hoiuin de! chanceux qui feront fortune ; mais ! avaient exercé la même pro 
pondit un gros major : elle estjdresdc celle-ci, et procéda a sa fér une rouie pour voi’\\r h ou une ! les autros ! C’est tout simplement fonsioii
une femme sage tt prudente. jtoillette, tout en parcourait ses ^pcce de t ram wav. une oterie ; mais une loterie où ^ n .jou r. un g*and médecin lui

—Allons donc !...s’écria un lettres. L une était Léate « j ni 
vieux gentilhomme, la pauvre lui promettait de s’occuper «le la d’Edmouton «*t «b*. Dri .ee All)»*rt,
femme a sur les yeux un trimple j petite Elisabeth .t de 1 amener à rout«*s qui son* déjà beaucoup sui-
bandeau...Elle adore le duc ! la fête qui se préparait.

—ïSoiq eh bien !...c’est qu’elle! .T’arriverai, escortée de deux
vies, bien que très primitives et 
très lorgnes. Ces routes vont

V icCoriavi lit*.
Ponton Ioh aiViiiioH «le Hainjiin neroiil 

IraUrtigéor géiiéi aloinoti l à culte succu r 
••«u 11*.

L'iiiléi ôt moi*a a lloué su i I Oh«lé|>6t h au x 
ta»X niliVfüiiiH11 y a aussi les routes partant 1 011 ,,e risque pas seulement que.l- i demanda le secret du .succès ave»

............................... «pies piastres d’économies ou de lequel «die remettait si prompte-1 4\mls noeopiomiih les ddpfils «le Zf*
sup«.»rllu ; l’enjen «*st autr m«*nt : sur pied l«\s leinnies malades, contiiib ol iiii-iIomhiih.
précieux : c’est la vie, ou tout au r’1 cdl«* répondit : “ Ce Hunt |.*«i Di-L\ M A lUJII A NI), (iéran t 
moins la santé, «pie l’on risque bibs Roses do Dr Williams pour! J n. kaii ’iiki:. < oi t i.i ••

avec peu t être une chance sur bîs persoiiu«*H pales; elhîs rel»*vent
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La! iss»* voisine d»* 1/Union il tu 
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d. S. DOUCET
\ zïn'n \ n ^.sa^ v b b i.bo
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EL'ItEA A INVERNESS

LA V Liv'd N K N i-’AUCIll-K,

notai i;i:s
••

A i*l l»it bash ji \ til 4*.

C. A. GAUVREAL»
NOTA tUIi

Ai/t hf t/t In (fir. d Assn mm * (,

i 4 (ft (tit 9 t

vient «le faire d’or eu quantité 
payantes dans les rivières «1»* ces 
districts. Ce sont des roules partie

II,;*

; plus îapid ment cî plus sûrement 
un1 malade que n’importe quel 

coin îtierei* <*a ai .ni i i n ..si autre remède.” I
Nous avons vu Madame Morris 

eh z elle, »*t voici eu qu’elle nous a
sii<*»*i

préfère le bonheur de son mari an nièces, au bal de la cour, écrivait, j)r,*ndr».* une importance coi siné-
sien propre. . lie ; eela sonne bien et me l'ose table, vu I.-s iléeon vertes ,,u,. l'on : mille d-- g;igm-i mi lot !

—EU est admirablement belle en personne tout à l'dt digne «le 
cette Grérold ! ! servir de chaperon...Eu réalité, j *

—Ravissante ! uni trouverai à la têt»» de deux
—A cent coudées au-dessus de moucherons incapables d’apprécier ,);ll. (,.iU pari io par terre. Mai> 

toutes les autres femmes ! les plaisirs qui leur sont offerts. ,»jK»s 0l|t’ besoin d’être améliorées
—Et d’une coquetterie cousoni- Dieu veuille que la duchesse soit (j,. uc son, aujourd'hui «ju«* «le.s 

niée...la plus dangereuse de toutes! meux portante «juand tu liras ces pjsl,.s (t r;,i sj (,u (j,.s routos II1U|,.. 
les coquetteries, c«dle qui a pour lignes Lothairo vient de recevoir tiéies, (pack trails ) On pourrait 
patronne sainte Ni touche. 1 ordr* d’assister au dlm»r «1»* la- j .s convertir «*n routes charretières

—Et habile! Quel joli coup, mille, .le voudrais bien Cl «inline, 4)ll pour vo lures (wa^on roads.)
lorsqu’elle a abandonné sa place | qm*, s'il n le project depousor On s il queil* gouvernement a . ........ .. ......... .. w„lll4l ...........

de «hune d'h-mimur, -t nn’ollo <*nyotv «no prtneosse. >1 pr t 1a dé,à deviate paria hoti.-h • do sir ; dv plusieurs iiégooiants d- Mont- U»-* prenil.e (
s est sauvoe «le la .-onr dans la so-1 p,-nm do ^ expliciter .•.teÿ.riqno* \v,ilri«l Laurier aux «-ommunas et réal sur les désastres .nie le sénat a AL,|,M cG,ür!,!",!'‘
htudo dos forêts ! Juste au mo- ■ meut. Los tergiversa Hot. s inter- ,> „•, ,.|| de l'honorahh M. Mil-s an I préparés n..r son attitude «nti-oa* ,"em0*l,î 1 'Vs liUsa,H >,r,!l
4 . \ \ \ i 1 . 4 /I / \ t 11 • I 1 % 4 » \ i I I Jil k.-» m 11 t t i I» . I i.» I i I . I 4.' A lit »ll 1 t 1 t I 1 1 / I 11 tU* .4* I • I I lal.ilalfc* i I I k I I ( I II 1* Il I k. II . % < a fe t

TIltM. J*. LA U l.ull, J y.

ADOl.i'IlH
yï «'I g ]| s B II 4 M 4* IC 4* I* SI I

DU S AU JL T

li- plus t’ruit'l .t sam 11

i \ „ .t t • ; » u 4 p p, pi \ uni » r « n r i »r ois a M .De tout4»s les particn <t»i pays , A , ., 1 , orY»f. «s'élèvent de» protestations contre i'.1' a" «"l;*1.iU 1 ,l" J;«7 '* MX Al\Nlu
le vole du sénat ol parle U I a r* : ™0Hrs nHX ' 1 i •' t»«j-ur. -....... .
hommes d'alfa ires sont indignés ! Koses (,I''J.)r ".,lhtt!““ l,“"1rl 1 i.......
contre les irresponsables «uu li* j•s<>m"ÏS ^I''s' 'Kputs 'in elles sont MAltrit.tXOWf.sKr
vreni lu trafic dn Vukon aux Amè-!1>,,1'lll'V h '’'s "'.’’î'1 rrt’
riraiii». .llI,nee ,orii<l" ' lil ' it igu- et I ebrun- iMr, ij _v «ii.lu.i-1..ii.,irk i i... i...r.....f.,s,

v . .... .... ,i - i. • . lemeiil nerveux iii'iiuipiieliaieni à la ! S»ih«.* \um< lu ShiiIi !<• m.m .1. \i.,.iA o u s avons donne 1 opinion > 1 ..................

-H *T” /K r>.T ïy* o X_.
.) un \ icr

FELCX CORPAÎER, L.L.B

.\4iTAiiri:
< dnimissciiu tir ht ('. ,s\ /;. A.

A ssu ru u w : vi<* 4*1 IVu.

ï't et 11 tart• 7/v!.s'(f/‘/Vr,

W1CK1IAM OUEST, D. Q
L'.r> juin KUmî.— lu.

lu r -pus
sur 11101- 

indre aux
. , . .. . ... . . .... -....................... 0--.................. nt avait ;tr.olniue; cette opinion est co.ro- , j'*‘vaisSoin conm.e nage*
était mis en vente... Lt il a mordu et se emieilient si peu d a. le ..s songé à la <|uenlion. «t qu'il ferait borée eu tons points parles boni- ‘"""'"V Auc"",! prwcnptio" de 
à 1 appât, «Ut avec inolancolt j av.tc son ea.a.-lere un .1 ai tonjoni- , ail re sa politi.|ue à ce sujet me- d'affaires de Toronto de I fa-' "° r,,|,<,nï !U,SSI
l’un des assistants. 1 .*o« n a résolu! 1 en-être vu Ml après l'adoption du projet deche- mil Ion, de partout. ’ vite la loroe et la suite aux ma-

i n . Ia«lcs, que I«*h ri lu les R‘»««'h «lu Dr
sccnatigcr, «*n s'aggravant, ainsi i icnatit, ])ius(|uc la p iu»î**.ssc i....... . .oit <i.. io„.;.mlA..:. .. . <• cll/m *’il libru lit ^ 111 mms, pour les l'cr.sonncs laïcs.

i 1 / .*fu‘ JJ ,.8| vrai <nm lc mari ou b*3 oa- 
1 inag s *. . , .

mi ,7 rents, pnqugcs contre hi.s rcmc«Ics KIondyk«ï,1 ’ 1. •' nl. . , , . 4.

, i llll^toil lulls
M 11A V I . K t \ < t î »• m t i t ( * «h p l«-
I l»'V| MT I MH..

ment où le domaine de .s«*s pères : minables me sont antipathiques, Sénat, que le «-ou venu; m mit
était mis eu vente...lût il a mordu ;ci .^c ciin* ili»*nt f\ peu «l’ai ic ns s<)n<,v |M nti.VLfimi mm’
a 1 appat, dit avec melaucoli j avec son caiacterc «ju j aï toujour- connaitre .sa poIiti<iue à
l’un des assistants. _ e.mnu résolu! l'eu-'être vu Ml après l'adoplim. du projet de'c’hc-i mîüoii" domirtoutr..........

lit les propos eo .tinuerent a jeiilt.i prendre un» reso.ution main- lnlll de [t ,.st r.,rt possible une ‘ M. A Hurwitt de Mit. 
s’échanger, en s’aggravant, ainsi tenant, puisque la p inees.se le par ement soit saisi de tous ces ' écrit a . “ Globeta il
qu’il résulté toujours d- lemula- 1 hekla un nonce .son depart. Ah. projets du.s ic cours de la .semaine d'énormes quantité <h
tion, sentiment déjà put-saut pour Claudine, .je m états autrement re- prooh ai m*. 1 pour le commerce du 1

J. A. M fc. fri ï£ ïl T

tiü VAIU \us 

N7 1 Arl OU). I\ Q.

a % û*:n b>scb*:
le bien encore plus puissant pour présenté ma bell».*-.sœur. Au re- 
le mal.

lireut « l » * s objections
voir.

mais que maintenant il est obligé ! a,m<MI'liH'. .
T1 . . . . ., r , ... , d arrêter colle lubrication h«" «iuoIoih. je les admmistraiH Un h«d emplacement avec maison
Il y a via! cependant dans cette Ce lut avec un regard voile que ,\{J COIHIlC fiî'S lllCillillS UC I(T| que le tralic pascaux mains d .s!ulor* •s0,,s l'-‘. «,'5 1 ,I!"1'Î« ! °* | '.»« de| »en.:lanees près de la gaie du

A méricaiiis.
La voix puissaifc du Board «)l .| bolten «l<i Pilules du Dr Williams 

“ Dans d»*.s centaines «ic ras, j»<

assemblée masculine une vieille CMaudine lut et r lut «:«* billet ;
Excellence, à honnête ligure sur-i elle prit une autre lettre dont nue 1
montée d’un toupet blanc, qui es- main maladroite avait tra-é iV . ^ ‘>uiui'*nt h»s m»*mbre.s oïl v«q»* 
saya, timidement il est vrai, de dresse; rlaudin»» sourit d’abord j.)j‘U(ib h* * 
défendre la jeune fille que tous! en parcourant «vit»* naïve mis ive, (^ul 
les assistants accablaient. qui la suppliait d’intervenir au- ( .nt

— La duchesse, dit-il, est une ! près du duc afin ri u un * mère put V!*'1 ' ’ 1 ,,,v ' a4IUV 11 : i't, . ;i .A . 11 -ûé pr ttif|u»*nieiii t
leinme dont le senuinent et i «js- gar«i»*r son (ils, exempte de 1 état ‘IM • i i.,.,,, ,,,llc fr.,(r„ir..c ,lM. 1 *•111 giumle valeur et je les ai r»

niques: m.nis elles sortaient des (j rand Tronc à Sic .1 n|j«., appurtc-

•p. a a .  ......• i .-v • » . i/aiis UDh i a i iil'd «m: gis. m-\\ mars à orooos du bill 1 **nle (le Monti *a| Queb •«*, \ I l«>- , - . Jn mais, a pi q >s ni mu «T les al «lomiccs au x h'iumes malades,
lunoiit et (Jorhin dcin-m-1 1 la* Vaiicoiiv«.*i, etc., u a pu arrêter . . ,,n I' 11 «em.ui . - 1 . : et i est su > prenant comme elles
ol de ions! mire I,. ( les \ n*ux «enateurs torys, les sup- ...
l’r de ht Vallée d* la *o s d»* Ia vernasb, dans leur teuvre . , . • ,i i «m ia > diiLu u». ia « late pntifiihuncnt par inoi-iiiéme

prit sont également délicats ; l’a- 
înitié qu'elle émoigne hautement 
à Aille de Gérold • si la meilleure

militaire... Puis elle pâlit...Mou Pour le bill:—Messieurs lDifli, 
Dieu, « j uvl symptôme était celui- i>i.»ir. B >sîock. Brow i, Burneft, 
ci! comment celte vieille pay- CuD »*rl, t'amphel), Sir Ad(dpln* 

garantie de l’houorabiliié de sa’nnc avait-elle seulement coiiuu (' rou, Christie, Clark*. Craig,

' hommes d’a fl ai res, nos intérêts in 
«lustriels, notr«i fortune nationale, 
il 
«l

celle-ci. j son nom l
—Ha! ha! ha !. toujours naïf, j Ce ait l’un»* «b* c«»s lettres «pu 

mon vieil ami, s’écria le gros Don adressait chaque jour à la du 
major. jeh-'s-e par douzaines.

Le vieil ami. piqué, fit un peu

Doinville, Dyment. Ellis, E b,

commandées n des centaines de

gouverner.
. . , ... . Notre eommercii perdra des mil-

htXjMtrick, (.colinon. (r.h.s ,n. ; liü|ls (le piastre» par la faute du 
Lrtxlboni, (may, Imite, 1 leyd, j p;ll.| j tor\\
Jaunîson, Kloefer, Lauderkin, Ln- '

«IOI I I* l*q l»\/l • u l’O « U IP. % I • l*!l
, ,,X1 , • u » , , • mères pour leurs i»‘unes lilies,sont tout sacrilie pour le pluiMr ,k f , . . 1 .

• .t..i u; , , , .le dois donner aux 1 Unies•unpeener le eahmet Laurier de ,, . ,
. f „ Koses du Dr \\ il hams pour le.s

violence à sa timidité habitnei e tète. Cela ne valait \m< la p»*in 
et répondit avec une certaine vi- (.1 arrêter sa p *nsé * sur et* iuei»l»mi.
vacité : ! Après tout, tant pis pour ceux qui McViillan, Morrisoa, Oliver, Par-i mun«*s a voté, a un»* majorité d * 41)

—Permettez, Monsieur, permet- h» jugeaient c-la ; prouvait qu 
tez : quand, snus preuve an»*une, pour »mix 1«* mal semblait dm

pou r
Personnes Pâles, crédit d’uno jiar- 
tie de mou suc» ès comme nag»*- 
femme ei garde-malade, car elhîs 
m’ont uidôe à rendre prompteunnit 
aux mères les forces et la santé. 
Dites à vos lecteurs (pie je recoin-

Mellugh, Mei.ennan (Inverness) | Mardi soir, la Chambre des Coin- mande de faire usage «le.s Pilules
Kos**s du Dr Williams «laus chaque

malee. Penny, Pettii, Pope, Quinn, voix, l alirogation de l iiiKpi»* loi 
Rat z, Kdd, l\i»*hard son, Roller son. I éhîdorale »1»î 1885, «*t a décidé de i

(’iaiuline r»*l»*va fièrement la vcrgim, Lemieux, List«*r. Living*-;
lune. Maekic, Maclean, M (Tr**g.»r,

jK*.;3)1r* M(‘?*a <*<nilosil

l’ami le, et <l’«*n garder t ni jours. 
Tous les éléments r (pais pour

et purement sur d *s oonje turcs, tout à fait simple •* nature I**. Koeho, Ii,uss«.*li, Ivm !» crib «l,S vva d. ! r«îimUtre aux «’onseils municipaux ! donintr aux malades une nouvelle 
on porte des jugements indieux !•]! •• v* de ida à moiirer oett«* ,S»n*i er, Stevenson, Talbot »*t Wood la préparation et la «*onfeetion «l»*s vie, au sang sa ri»'Iiesse. *'t aux

listes.
L«ï peuple appreirlr* e«*ti * nondessieurs Beattie

vello avec plaisir • * t il il» mampie- 
ra pas d applnu'lir à «*ette îéforme

sur une p rsonne quelconque, »*n 1 îtir«.» à la duchess *, «pti vraisem- (Il-miilton)—51. 
autorise les assistants à penser blaldemcnt sen ainiiHük-rait Contr- ;—M »
qu on juge cette personne non Pourtant un poids pesait sur Ihutusdd!, Bennetq Berg«?ron. 1> *.r-
d’après ses actions, mais d’après 10n. C i te sotte ettre lui prodni- tram, Bothune, Boura-s s Briton,
les actions (jue Ion commettrait 1 l*,.)i‘cj d’une fine aig aille in- Caijill, (’liauvin, ( ’ho juelte, i important»*, car l’ojûnio;) puldiqm
soi-meme, si 1 on se tiou\ ait en s n troduite dans son cœur, 'font lui Clancy, Co« hrane, Corby, Davin, j était avec notre j> «rti «1 puis ong
heu et place. seint) ait étrang , et le moindre in- Douglas, K ath«*rstou, Foster, Erost, tmnps sur »*ette «pi stion

Ayant ainsi parié, le toupet .aident, de nature à fournir matiè e Ganong. Gilli(*s, Ouillet, Haggart,
blam; se redressa fièrement, et se- U des ron; uros< l£ab?, il dey, ILendcrson. Ilodgins.
loigna en murmurant :

Ayant dnsi paiié, le toupet aident, de nature à fournir matiè e Cranong, Gillu*s, («uillet, 1 Liggart, La machine el etor ile de sir et toi 
blanc se îedressa lièrcmvnt, et s é- * i;on joo lires. jiLaii», 11 dey, ]I«*nder.son, Ilodgins. Jolm A. MacDona d est donc b r i - ei»ri«;
loigna en murmurant : Pourquoi d me la duclvs.se ne I Hughes, Hurley, LaRivière, Lewis, i sé»\ le-* listes seront donc desor- joues

m*‘l Paro^*’ 111‘ la faisait-elle noiut anutder ^ Logan. MaePh r>on, Mc \ lister, J mais préparées honnêtement, eons- delà
erojaide .Je paiieiais cent eoutie 1 . . . ; McC eary, McCormick, M«îln -rney, «*ieneieusetiient et ^ «ns (pi** le tré- guéri
qu il il y pas dans tout cia de; .,.11 [' % \ m » p*!*! ! M d unes, Martin, Maxwell, Pou- sor public ait a payer une seule du si
quoi fouetter un chat... j • '*1 1 ‘ v ‘‘ | por**, Powell, Rogers. Rosamond, piaslr** : à inoitu quo le Sénat ne genr»

ivrf.s délabrés 1-ur élasticité, sont 
réunis sous une forme condensée 
dans les Pilules Ko* s du Dr Wil­
liams pour les Personnes Pales. 
Elles sont aussi un spécifique pour 
les maladies des femmes, telles que 
la suppression et l*»s irrégularités,

La machine él etorile d».» sir j et toutes sortes de lai blesses, biles 
John A. MacDona des! donc bri- enrichissent le sang et rendent aux

joues pèles et hâves le teint rose 
»mi : té. Chez l’h mime, elles 

ruéris-ent radicalement les effets 
surmenage et dos excès «le tout

liant a madam * E (î. Palmer,
»S ad rcs.sei à

f, LA VE RC NE, Notaire,
à A i t ha haska V111 e

O a DEMANDÉ
O fi »l<uu amie • I «• «4 g** fi I î* |"*»tr 1«,J. I > I a t rirts

i’rtiiM.aiH «I»1 ta l’rovima* »!»• «^im‘I»»t pour et*ll« 
LOiiipn^iii»* <1 ;tfntiruiK'4* h i iiopiilu i r»- •'t ni Imi. 
cminiic l/UN’TAIUO MI’TrKLLK. Comliliouh 
lilxTalt**» pour «l'a li iliilcH. O'ciî ia
compilait it* •raH'Dirmir»* 1 a plu. populiilrc *|ui 
fiiüBe uir.iir»* »mi CuiiimIii.

Pour plu*» i tu pl ! i uforin itiona.
S tulr• her û

U S H')l)Cj|N*S.
( iérunl pour I» l'rovinrt' de Q u élu* c 

1 1 l Mo i r »! ol rrutlr* Hui 1 *iut', Motitr/rul. 
ou .» I. LA Vf-: lui NK,

pour le District
A r t li.il.uhk m ville .

Hotel Albion
K N PACK OU l'AI.AIH I » K J UNSTICK

X Jt-a’Sï V CtASHi A VU.I.io

lé X 1 1 i J
NUTA IKK

X Bt'S’25 .4 Ot.4 ». Di X 4 ï 3.1. SO

ir l'r* t **t il .\ -stirii.le 
Mhiini Si No ml.

J. E. Blondin, M. D. L
.U'^ il 4*4*1 IIIl il-12 l-gii-n

Unr dv l’/.'xlisv, - - A rthuhnsk vill.
Il f » fl t '!• J.- I Mil

DENTISTE

I.» ht A'Iean. « I • • n 11 -1 * * »|.. Uni ville. i,a’oi„o* 
• »«!'»*ia »i Ai t : n l'i.kfivilP* ,*t |c politic- ijo'il 

» ontntu» t.i t #.mt,,' p„| |,. p„sS,'. w viril.Ar- 
I lut Lus v;« v 11 ♦*, loua l»’ti iiioia peiHliioi I'hiumi 
iSti7.

B.Bi DoHi-ii i* itiILVtCS
SI L* A À

L'IIOI EL ALBION
i» A r t lut lui kiivillc, 1*. iliTiiiei venilimli de ulinour 
u.oiu. 1

Lr ADAMS 
Deutiüte.

Ai tli.iluihk avilie. *J 1 <lcc. 1807__ 1 uni».

U reinontni deux j-unos dûmes zoustom apparut. !Suctsinger, Sprou e. Wh lace, Wil-
qui chuchotaient en riant. I —Puis-je entrer ?...lit-elle. Puis •U

—Celles-là au-si s amusent avec «die s«» mit aussitôt a causer, 
méchanceté, sü dit-il tristement... —Son Altesse s'était réveillée C • chemin de fer de la Va lé* «le
Quel dommage ! biles sont jeunes! dans l- meilleur était el de lu
et jolies, et leurs mauvais senti­
ments vont les enlaidir prématuré­
ment ; il me semble que je leur 
vois pousser une corne au milieu 
du front ! fi !... le vilain spectacle ! 
si cela dépendait de moi, j’érigerais 
un joli pilori, et j’y exposerais en 
toute lumière tous les bavards

meilleure humeur. Elle voulait 
décorer c le-mômo la table du jour 
an i versai re d • naissance. Elle 
avait déjeuné d * bo i appétit dans 
son lit, eu défendant expressément 
que l’on réveillât Mlle do Gé old, 
qui devait avoir beso u do som­
meil. Elle avait demandé à la

malveillants et toutes les commères \ femme de chambr-* de préparer

la Rivière Kettle lorsqu'il sera 
construit contribuera au dévelop­
pement de la partie sud de la Co- 
ombie Br ta .nique comme sous le. 

nom de Boundary Creek et fera 
compétition au eherniu de fer du 
Pacifiq ue.

méchautes.

Beaux sets dj vaisselle, do pots et 
b issin* chez notre entreprenant conci-

pour sa toi Hotte une robe do soie toyèa M. T. Mafocu.

met e sa patte d’ours sur cette lé­
gislation, comme il 11 rnet en ce 
moment eur le bill du Yukon. 
Mais nous n’osons «noire que les 
irresponsables de Haute Assemblée 
pousseroir l’audace et la partisan- 
iD*rie jusqu’à tn«»r une loi inanités- 
tement réclamée |>ar iout le peuple 
du Ca .ada sans distinction de 
croyances politiques.

M Laurier avait promis de faire 
disparaitre la loi inlarne qui limi­
tait no* droits entre les mains d«i 
re viseurs torys : sa parole est ra­
chetée.

Les Dilulcs Roses du Dr Wil­
liams se vendent exclusivement en 
b «ltes au prix de 5 ) cts la boite ou 
six boites pour §2.50, chez tous les 
pharmaciens. Expédiées par li 
poste, sur réception du prix, en 
adressant comme suit :—Dr Wil­
liam’s Medicine Company, Bro -k- 
ville, Ont.

OKKtoire île chaque Jour

Cet hôtel 4» n t le pli ? connu e t le pluspopu. 
luire 2uîib les Cantons «le l’Ksl

Les dernières ainèlinriitlonH qui 1 u i u fai t <ju- 
hir son propriétaire, en font, sans aucun toute 
Pc-Kul «lfc ses rivaux par toute la Prorince.

Venetet voyez, par rous-mfirnea.
ClmmhroHrtpacleusesel bien «jclairées,

Lits «les plus confortables,
Chambre «le bain h eau chaude e t

«au froide
Liqueurs fines »'t toutes de premier choix, 

Cidres ‘les meilleures marques, tels que 
DKL MONTH, FAVOK1TK,otc,etc. 

Kepas A toute heure.
N. IL—Le propriétaire prie respectueusement 

ne* client* de lui faire part de toute négligence 
dans le service,chose à laquelle il remédiera 
proin ptornent.

71A SI SOU A FltEKi:

ProprlAtnirri.
26 fur 187.—

tf(.RIO IIAIITHK — I,. K. THOMPSON

“La Semaine Commerciale”

Le ihumc est un intrus qui entre sans 
frapper; ay* z toujours du Butimo 
fiiUuuml jwur lo recevoir. »U

Nouvelle adresse : 0 rue St-Antoine,Québec 
Renseignement r privés pour lo commerce 
AbouDitiMBt$3.00.

BiRTHTS 4ra0MP&0N

DUOHARME

K A R B R I E R

TI CTO RJ TILLE

Ouvingcs en inurLie 
«-t en granit, Monu­
ments, Epitaphes et 
Poteaux pom l’entou­
rage «les lots, etc.

Une visite est solli- 
citée.

31 juillet, lHUf> —1 a.

m®. ■

Hotel Grande Union
vi<ri oKiAviu.o:.

AwJ _ ■*,/ • • * • - - * - i. 4,

PERRAULT & ITERE
* • •

rrojuivîaii es.



L’Union des Cantons de l’Est
ARTHAftASKAYILLK. 7 AVRIL l*M.

la session : J
Vendredi de la semaine dernière, le 

mnilre général des posies a picscnté 
une mesure assez radicale à la Chambre.

M. Mulock propose île léduire de 3 n 
2 cts le laux des lettres Tour combla 
cette diminution de recette, il propose 
de faire payer les éditeurs (pii, jusqu'à 
présent, faisaient transporter gratuite­
ment leurs journaux.

l.cs éditeurs paieront l/2 c. par livre 
par deux versements, dont de c. à 
compter du 1er janvier 1899, et l'autre 
«punt de cent par livre à compter du ru 
février r900.

Les journaux pourront cependant tir 
culer gratuitement comme auparavant 
dans un rayon de dix milles du lieu de 
leur publication.

Le ministre des postes a expliqué 
combien la matière postale des journaux 
avaient augmenté depuis qu’ils pouvaient 
circuler grattuiemrnt.

moyens pratiques de communiquer avec 
le Yukon, des la proc haine saison d’été.

Ce comité devra pour cela faire venir 
personnes et papiers, afin de r.e rensei­
gner.

L’hon. David Mills fut impitoyable 
dans ra réponse. #^..VI,

—Quoi ! dit-il en substance, vous 
voulez faire une cnquèie sur le tracé à 
suivre ou le mode de construction d’un 
chemin de fer qui, d'après vous, serait 
mis à la disposition du public durant la 
présente saison !

C’est la route d’Ldmonton que vous 
favorise/, et cependant cette route a une 
longueur de pis moins de 1350 mille s.

Kt c’e .t ce chemin de 1er que vous 
voulez tousliuiie pour celle saison, et 
encore qu’aprés avoir fait une enquête 
où vous aurez pu entendre de-» t moms 
et recevoir des rapports de personnes 
de 3000 a 4000 milles de la capitale

Sir Mackenzie liowcll.— Mais le gou­
vernement y a songé, à cette route d Kd 
mouton, puisqu'il demande un crédit de 
$40.000 pour la faire explorer.

L’hon. M. Mills.—Le gouvernement 
n’a jamais f.iit seciet que le « hemin pro­
jeté par la voie de Tcslin-Stickrcnc 11011- 
rait u’êîrc (pic temporaire, (pi’etant la 
route la plus courte et la plus pia i- 
quable, il Tarait adoptée sans hésitation 
pour empêcher l’immense trafic de cetti 
.ornée d’être détourné vers le territoire

M. Fielding a été bruyamment applaudi 
pendant tout son discours qui n’a pas 
duré moins de trois heures et demie. Il 
a parle de 4 à 6 heures dans l’après-midi, 
puis de 8 heures à f/h. 30 dans la soirée.

> M M*

La guerre est pratiquement déchuéc 
entre les Etats-Unis et l’Espagne, et la

I' l\
il 2j I

U‘1
K » NOTES LOCALES

L’action brutale du Sénat, mercredi 1 Lady Laurier accompag iée de madame 
soir, dit Le Temps, va avoir TefTel bien-1 Gauthier, de Melle Eliza David et de 
faisant de faire ouvrir les yeux à notre: Melle Emmeline Archambault, r>t arri-

»

La saison du sucre se continue tou­
jours dans les conditions les plus favo­
rables. On en aura peut-être jamais fait 
autant que cette minée.

D’ap.èj h . dernières dé, êehes, ce
population sur les dangers, 1er, embarras véc ici samedi dernier. Elles sont rvtour ;n,uin. le message du president Melvin- 
et l’inutilité d’un deuxième rouage dans ne es mardi de cette semaine. \vy n'aurait pas encore etc communiqué
notre système parlementaire. La nomi- --------- nu rouvres américain. Lr prétexte du
.. .1'......... * A A. ....... . . ” .nation d un sénat a vie a cic une tenta „ >, ,lllM . 1 , -ill 1 Notre depute aux communes, M. Llive ridicule de copier la chambre des » .......... ,.• ,1,. tl * Lavcrgnc, est revenu ci Ottawa, samediLouis, cl lorsqu il se compose comme ,\ tr, ; ; , ,,

confirmation officielle de celte dcdai.v „.jtre sOimt canadien d’ho.imvs assc* 
!i«m .1rs liosti ites 'l’c-t 'retardée, parait- j aveuglés pas l’esprit do parti pour brise 
t', (pic pour permettre au consul améd- h. ., prim-ipaux actes istr.itifr> di

I
II 11

a L Havane et autres citoyens ain**ri- gouvernement nommé par le vote popu 
ai s de Lu.-a, d : pouvoir quitter lie la;re, il devient une menace pour le

demis r, malatle de la g:ippc et a dû 
guider sa chainbie une partie (le la se 
maine.

délai semblerait être de permettie au 
consul Lee c? a ix citoyens américains de* 
q i ter La Havane sa is d.tng r

li est evident (pie Texcitati m s'apaise 
mut à Washington qu’à Madrid, et que

Nous somme* dependant heureux de Ilcs »«'»*n<:aii»s autant quo les espagnols 
.lire (ju'.uijouid'iuii M. I,avertie c.si Lien °"* 'c-enee de !a gravite et des eon-.a vergue

, , , mieux et peut, depuis lner, vanner a sesuouvernement responsable, un dinger ..rr,:. . » . . 1. , 1 . ’ . allairc) de biiicati. M. Luvergue ira re-n.itionil, et le plus loi on réussira a le » ..' , . rr prciiure son siege aux comin mes aines

sans danger.
Jusqu'à ers derniers jours, 1rs parti*

•>ans peu nombreux de D paix, dans les supprima r ou le rendre inoffensif, sera 
deux pays, avaient compté sur 1 inter* e mieux. Du temps que le parti corner 
vrntion des grandes puissances c no ! valeur était au pouvoir, le Sénat n’a 
périmes rt même sur la médiation de jamais songé .1 contrecarrer la politique M« le 1 
Léon XII i pont é\iter cette culamnité,. gouvernement, et lorsque son lôlo se Uiurier n« 
nuis malheureusement, pour i Espagne ; bornait aussi a voter, le plus souvent P0llr •*Ib-r 
surtout, toutes les nation:, d Europe s ;»* les regarda, les lois passées par la 1

prcn<
la vacance de i'àques.

Dr Ubald Laurier et madame 
nous ont quitté cette semaine 

demeurer a Ottawa.

séquences désastreuses d’un? guerre mo­
derne.

cues C'est l’opinion de la presse, en général, 
I <pie, si l'Espagne cesse s i guerre contre 

es insurgés cubains, les Etats-Unis ac­
cepteront cette concession.

semblent liguées contre elle dans ce 
conllit, si non ostensiblement, « 1 <1 moins 
secrètement, et quant au Souverain 
Pontife, sa m-diation aurait été icspcc-

humhre des Communes il n'était qu’un 
rouage inutile ; aujourd’hui il est nui­
sible.

Les chambres hautes d’Angleterre,

En 1889, il a été transporté neuf mil
lions de livres. En 1891, onze millions, Américain au bénéfice de nos voisins, 
et l’année dernière r6j, j millions. C’est au moins 20 millions de dollars

Cela, a-t-il dit, devient une affaire sé qu’il s'agissait de conserver au Canada
rieuse. Un seul journal a requis au de­
partement 3.000 sacs. Un autre $2,000 
Or, c online ces sacs copient au gouver­
nement $1,04, lr gouvernement se trouve 
a avoir payé $2,61 2 pour servir ces deux 
journaux, et encore pour un t emps t és 
limité.

Cette prospérité des éditeurs justifie 
le gouvernement de les mettre sur un 
pied d’égalité avec Je public.

Sir Charles Tapper a protesté vite- 
ment contre celte mesure. Il a dit que 
cette taxe imposée sur les journaux était 
évidemment pour les punir de sc mon 
lier de plus en plus insoumis. Mais il 
ne faudra pas, ajoute-t-il, beaucoup d'ef­
forts aux journaux pour forcer le gou­
vernement a les traiter un peu plus libé­
ralement.

Le hlii fut lu une première fois sans 
autre objection.

L’ordre «J 11 jour étant appelé, sir Char­
les 1 Upper demanda au gouvernement 
de vouloir bien accorder le projet de lui 
île faillite proposé par le député de La- 
val, vu qu’il est si bien fait r t répond a 
tel point au désir du commerce.

Sir Richard remercie sir Charles de 
l’éloge .si mérité qu’il a fait de M. Forth, 
et de son projet de loi. Mais il ne peut 
pas prendre sui lui d’assurer la respon­
sabilité du projet avant de s’êtie concer­
té avec le premier ministre.

durant cette seule année. Kt quand le 
gouvernement a ru qu’il pouvait obtenir 
cet objet sans débourser un seul ce.dm, 
mais en ne donnant que qiu Iqucs par 
celles de 1 ette immense région remplie 
de rochers inexplorés, il a saisi la chance 
avec empressement.

Différentes représentations lui ayant 
été faites sur les avantages de telle et 
telle route, il a résolu de se renseigner 
et c’est pour cela qu'il .1 demandé «les 
crédits pour faire fane des explorations, 
laissant au temps de justifier, s’il y avait 
lieu de faire en« otirii au pays des frais 
pour îiirc < inquantaine de millions (le 
piastres, pour la coiiMrui lion d’une ligm 
permanente.

Au reste, dit le ministre de la justice, 
quel droit avons-nous de légilérer à ce 
sujet et d'assumer le rôle du gouverne

tiic'Useiucnt rt fusée par le gotivcmrtneiu I c|us Kuts Unis et encore moins celles
américain.

En Angleterre, on approuve la position 
agressive prise pai les Etats Unis, et 
Ton ne se gêne pas de dire (pie, placée

du Canada ne se sont j «mais couvertes 
de gloire. Notre Sénat tel qu'il a clé 
constitué par le*» pères de la Confédéra- 
ion, cl compose par la suite par les

dans les mêmes circonstance*», la nation ‘gouvernements torys, ne représente 
anglaise aurait agi de la même manu re. I aucune classe dr la population en par- 
L Allemagne ne dissimule plus ses sym-, ticulicr, aucune idée, aucun intérêt na- 
paihics pour nos voisins, et la I* rance, j (jonal. La majorité de ceux (pii y 
quoique liée étroitement à l’Espagne, j siègent seraient incapables de se faire 
s est empressée de lui sign i tir r de ne pas j t>tîrc par le peuple, et cependant ils 
compter sur son intervention. ! peuvent dans un moment d'entêtement

Les causes du terrible conllit qui sc v. maître en travers de la volonté popu- 
prépare sont connues de la plupart de Jain*.
no.-, lecteurs, et de toutes nos é« bauges, Nous avons été habitués a croire, et

Mad ame (îeo. Spénard fera une expo­
sition des Modes du printemps, lundi, 

nous pou vons dire que c’est Le Soleil \ nous prenions plaisir à nous en vanter, 4 avril et les jours suivants. Seront ex-1 n* ^ *l14*
(pie sous notre système de gouverne-

Mndamc Laurirr, la mère de Sir Wil- 
frici, est aussi partie, mardi dernier, pour 
aller lésider avec sou lils, M. Charle­
magne Laurier a Si-Lin.

M. Arthur Leblanc, li!s de notre cou- 
cio.yen M Calixte Leblanc, qui était 
au séminaire de Nicolct. est venu passer 
q elque t »nps dans s i famille.

Juillets de chemin de fer à vendre. 
S'adresser a Mde H. (jnudet, Victoria- 
ville.

M. Eugène Ream hesnc, de la Banque 
Jacques Cartier, de Montréal, et Albert 
Reauchesnc, employé scssionncl, à Otta­
wa. sont venus tous deux pa*scr la va­
cance de Pâques chez leur père, M. Fer 
dinatui Ueauchcsne.

Mde Alex. Poulin, et sc.» trois enfants 
qui étaient venus passer quelques jours 
chez M. F. Dumont sont retournés à 
Richmond, lundi dernier.

BUREAU*! LOUER
L<* tiouÉsieiic logera :\ bon mnrclié le j>îuk 

beau bumiil «jiTil y ait »Ihhb b» rill» ge «l'Arilia- 
liaikavtllo, û 1 \-n«l roi t le )»1 '< s cvnlrul.

(’t? bureau est bien situé pour un «.vocal, no­
taire, lowib.’cin, comptable. Livr&i»oulc 1er mai 
prochain.

M J. K. Méihot, avocat, occupe ce bureau dans 
le moruriit

Très «lu bureau «le Poatï en face «lu clu*/ L.

‘jtn Les a le mieux exposées.
( est nue question d humanité, dit-il, j nunt la volonté du peuple était plus 

qui sc ibcs.se dans ce conflit. promptement obeie quo sous 1«: système
Cuba est une colonie d’Kspngnc. américain, Mais il nous faut aujotir- 

( .elle-ci au liru de traiter Cuba comme ! tTIv.ii céder beaucoup de ccs prétentions, 
1 Angleterre traite le Canada, s’en est lorsqu’un de nos rouages constitution- 
servie pour nourrir, et enridiii la popu-1 nels peut, pendant au moins «lix ans, 
lati«m do I Espagne. s’opposer aux volontés populates

C’est-À-diie que les Cubains, imli ‘ y a des lem urs quelque part dans le 
grues espagnols, se voyaient enleva le-, j u des ia lit.liions constitulioniielles 
trois quarts des produits de leur travail des Etats-Unis à létléter ou à donner

posés des chapeaux et bonnets qui sont 
«i’un choix tout spécial. L’ussoitinrent 
est au complet r-t « omprend ce qu’il y a 
de plus chic est de plus distingué dans 
lu coiffure.

Une visile c*-! so licitée.— un.

J$*niJrei»scr â
CLOVIS BARIL,

(Jiolier.
A1 tbubA»l:«.ville. lrratrU LS‘J8.

AX. Alfred Smith .
Toronto, Ont

Laisse Faible et Abattu
Refait ot Augmonto on Poids par 

Hood's Sarsaparilla
Le témoignage suivant vient d’un résidant d« 

Toronto, bien connu parmi les omployls des 
chemins do fer et les oflldcrs du gouvernement. 
M. Alfred Smith, dont la photographie est pu. 
blh'c cl-dessus, a été employé pendant plusieurs 
années par la compagnlo du chemin de fer Pacl- 
flquo Canadien, ayant occupé les huit années der­
nières la position do directeur do tout l«i frot 
d’entrepôt A Toronto:

“ Toronto, Ont,, Canada, Bfévrlor 18iH.
“ C. I. Hood »S:Clc, Lowell, Mass.

“ Messieurs;—Jo sons qu’il est do mon devoir 
de vous éerlro pour vous dire le résultat do 
l’usage quo J’ai fait do Hood’s Sarsaparilla 
Après une grave attaquo do la grippe qui m’avslt

HOOD'S Sarsaparilla

GUERIT
laissé dans un état cio grando faiblesse, J’ai 
acheté trois bouteilles du Hood's Sarsaparilla. 
Je m’en suis servi suivant les directions
Ct Ello m'a Complètement Rofalt

0! je pèse IB livres de plus qu’avant ma maladie. 
,1»» prends un grand Iplaisir a recommander 
l!.K)d's Sarsaparilla h tous ceux qui soudrent «le 
faiblesse du corps.” A i.kiiudSm itii,23 rue Bank.

rlood’a Pills guérissent la coustlpallou, 
ou umlaut l’action du canal allinentalro.

et qui C51 S'.'til resp(»nsab c au peuple habitant la mère pa’rie.
pour toute erreur, manque de discrétion 
ou de jugement ou de mauvais emploi 
de U propriété publique ?

Le sénateur Ibnilum appuya la propo­
sition «lr sir John ( Lr ling.

Le sénateur Scott «*l h sénatem Lower 
prononcèrent de puissants discours « 1 a 11 
le même sens qu«_* celui de l'honorable 
I >a vid M ills.

comme ici d'obstruction « omplète, ct 
1 *l ’*" * qui ne peut disparaître (pic par la mort 

nul ueil ; «le» inamovibles de noire

M ardi demie: r, dan -» la n»
« K:ir-ait ta mag !t p:e r«L’si-len
F,.1 rl e»' i \ i« l»). i.iv;.i~. 'To t
Ml .«ison et «lépei ni tll-'O;. M.
d JS 4 «nïiirauc ■. Nous ie p:i<

Non » r.e faisons pas a ltmioi 
actes «h* tyrannie, isoles. Non: parlon 
de tout un système orgmi.se par le g«)u- 
vernement espagnol.

Lcs Cubains n’avaient aucun c.ontrü r 
su» leurs tevenus. Ce sont d l«»;u
t ion nuire.s envoyés d’Espagne qui per. I mv„t aU;.qllc j>ar un 
(avaient les impôts et se payaient la A ]

nos sympathies «luis le m dheur qui 
vient de le frani er.

j»at.
Un devo r s’impose donc au cabinet 

ce. .i de défendre le gouverne- 
m ru rcspt^nsable, si audacieuse-

sénat |U1 li

rançon décrétée, i.es Cubains re<:<
Le sénateur Power termina ses remar- vau nt rn éi.hange des richesses «|u ii .j^ -nat. 

que» en proposant en amendement «pie avaient so.’tirs du s d, la portion de Ter
• I • ! * • I tSir Richard donna ensuite avis qu'il i ions les mots comporta it que le but de j clave. Gela ne pouvait durer, 

proposera, lorsque la c hambre Lajour- J l'enquête était d’obtenir des informations j Lc-> cubains c rcvoltéient. 
ncra mon redi, qu’elle rest^ ajiunnéc

« hemin de fer au Yukon « ette annee. espagnoles portées à r so,000 hommes j c;lr «;l nécessité d'. 
,oient retranchas « t «pic le nom d 1 séna

juscpr'au mardi suivant.
Le reste de la séance «le l’apré? midi

i.a Uatriic propose la réf»rmo dr 
N »tre confrère serait-il «ians les 

| ..ecret mi listéricU, et le gouv-.-rnerneni 
aurait À (p*l«prc moyen prainpre .1 propo- 

s c • .c sava is pas. S’il en a il

fut consacré à 1 étude du bill dr frun | leur R< id, de (Lnboo, fut ..j»itc*^u 
( éiect» u aies.

A la reptisc de la séance, j 8 heur
personnel du comité, vu que p« rson

«•5. j mieux «pie lui, 1 e connaissait la légion. I pugmds «*nt irs«»lu «Taflamer ia pop 
on discuta pendant une heure le bill du I Sir John (Lrlmg, cédant sans doute i imn l'our cela, i.s ont tout «i 11

bien armes, n’ont pu depuis deux a:o 
niait: s:v les 1 c clics.

D. ns leur rage les commamlaïUs «*.-
la

lTn soin spec.al .1 été apj p!t«* .1 1 choix

VET

Ale Ile 1i,U(• %! -i i de M on
; 1 1 .aile .11mi

M. A. Mû
| >.'l SS1er h2S \'a •
failli «le.

— Le Di­ J.
inai re, eu v

»uu bunL*att ch
—~•M. G«-orr

v i 1 1 «: , d. metne
ville, Il Cl ur«

Belle ferme à vendre 
à Warwick

»I.lUrd.-rcsi»ôircl«d...inür sat.sf (Uiouj T m;; J)0ur le ,j, un magasjn dt.
Mix goftt.i les i'l..s i*;iiitouL MS. QUI | noi,v,a .lés.

On nous apprend (pie MM. Achille

“ Kettle River Valley Ry.
M. (*ho(iuettc, députe «le M«»ntmagny 

se prononça « outre le hill «pii avait rte 
approuvé au comité «le chemins de f r.

Unis l’un reprit le débat sur lr bill de 
hum lr.scs. lise continua jusqu'après tiédit, le discours du ministre des Fi

aux murmures qu'il cuieiulait d* toute j Ici mes, plantation , récoltes <L* Lias 
part, consentit à ILun mlnueut et sa genres.
proposition ainsi amendée fut udopté« . lis ont : r « r s - i à tuer dr c«tî * façun 

M .iis l'événement mat juant de la sc [plus dr 100.000 indigènes, leurs liée-' 
maine aux commune*, a rt<*, sans «on j p*»r le sang et ht la >gu«'.

L’est al r:; «[ :e les E'alr Unis « ;. 1. 
I nam es sur le Ibnli et, m odi der nier, et :»«)iit moins éloignés «le C iha que Quebec

Mi «•:»
minuit.

S*r Louis Davies, «pii agissait comme j «1«ml voi«:i les principaux traits .aillants, j ne i’e t «1 • Moult cal, : e sont « . Us «> 
leader de la «drambre, insista pour' Depui î plusieurs an ire les operations « titre «le voi ms, «lepo:t r vies :.;«:. o : 
prendre le vote, alléguant qu’il avait fmjm iéres du Canada se soldai*ni par aux uulhcineux afuiné-1.
» té convenu «juc le vote serait pri » hier l«h*s déficits. Nous dépensions lonjo 11s

•er,
ne li vra j is tarder à les faire connaître.

me uction «paelcoiupio
s’impos-: iuipét ieuseinent

Ainsi que nous l’avons dit plus haut,
le Gt. n.K demande la suppression «1 r
S.-nal, et Sicile est possible nous pré fi*

,lL .irio .ee moyeu raJi ,«l a tout autre*
r.t« «'oiiiiiio iaee d j la chambre ii mtco
(j,«’on p»>ur;ait proposer. L’cxpéricm e 
.i ; r uve «;ue 1< s tentatives de rebum 
de ia » i ambre des L *rd-. n’ont eu qu’un 

(L t t .mgtjr.iije. Le mal e t toujours 
i : Venu, «j mm juc » «. s uac autre Loin 
Qur.it ai Canada, toute tentative d; 
.opier ic mode «L: «.«imposition «l 1 S na 

■’ .«me; 1 .«in, nous iar s i.iil to 
u v « h liable haul.*, et nom 

l’en 1 icipe les « h ambre*» hautes s« »n t !

:t qtt dque no»r st <ck soit «L* pr» m ère ; Gagnon, I*. lo rrigny « i A. Marchand
1 ‘ m'eut partir aujourd'hui pour une cx-

Tlm dr 10 iiii»?nti de largo sur lf>J arpcnti 
ic loug «b* belle r»»rr?, j»r«*s«)Ut* toute en culture, 

n 2J milles »lt* T» glitf, .1 proximité «b d uioulina

| . Lq ,j; j; j,.q. ! j».» v’ S-», tom«s eu ir- b*.n «*r*lr«*. L* Urre
j o..',* p r ou:- «| 0 ut If s f-c t .n pour la cul­

ture Toute- iee « lôniica n muiissctit aux itH-
1 rivé mardi poui , ^lv5-
r».- ... 1 ,, . Un 5«ip»rbe nom-luu, venant d'une source d’eau1 • i _ - o.. n * • .*. 1 * 1 , ,* I tit**, ~ 111 * 11 r r^u «1 .u^ 1 . un «Ihms les eta-

j l»Ic« et «in 11s lej* cour- pma l usage «les uni-
maux.

Atu>i un magniliqae verger et uuo sucrerie
«le 1 M) éi ^lilce*.

i, .1 COM llliO ll ;> VCIltO •* **» «Ici plus f icilws. 
la- piopvtéinirê, gu ..-.r- .* 1 loui.rr «le culti­
ve;, «st pr. t À faire nu • *bv gi* pour nue pro- 
priet»: «Je ville ou «!•• «i!l:ixr, o (J mada ou aux 
Ltuig-Utiis.

('-ite fer:ut? est Tune «les plus belle» M* Ban- 
ions »le LK.-r. KUo rant U pclno «l’ètre viditée. 

Pour infoiaiuiion, :i rr«-.*-c/.-v«>u3 à
CLOVIS BAllBIN,

Warwick.

1 > i ». (T \rthabaska 
rnitivenreut «l.ins n uic

proven.oc e, no s .vV >iim «ic ; articles ex 
trè.u nu ni Loi marche et nous offrons 
les oiirs haut s n »uveautes à d-s prix 
tout a t « 11 ruisonuah es.

Uac vi ute est .*c.p ctueusemeat S'dli 
cit C. !. JL ÜUili.LET.

Province «1«* Québec 
j Didirict

«■«? «I«* (.1 i»éb«.*c 1 
ct «b- l'cauci» j

COUR SU P LUI EU RK 
No 2732

M. L bei * i 11 départetnent des l'ostes i banc J«q;-on.«ît* lr. Ciié»lo Boston, eu TKtat
de (i; bec, était au bureau de poste dc M*SS,‘C,,USC,,J. un lr' Ei.-iu-iThh <rAin(ri-
mar li de cette semaine, eu tournée dT'ns- h';1'’.®'' ",l ,i'uU,1i •«'«srémeur test...ue„t»ire et 

. u'iininrstraleur »i«* fui I bornas il. Bacon, eu sou
; rï{« «•;. qp-'ip a ;*.* «;■/ v 3 ;ii 23 *■»" m V ^

; «tvrjiî

M. J. C: Tdd.e.ti *, de Vi tm la ville, 
ftivrira 1* ter mai proch.ii 1, m bureau 

«le eompt 1 b le «:t «le «:)!««. etion à rensci-

soir.
Srr llibbcrt Tupper, «pii comluisait rt « r.iq millnmx «pT« tj.n.t • s «1 licit a tu* demi midi n p<> 1: a* n è ne «•-t-1 principe du gouvernement p:»r le b 

«’opposition en l’absence «le son père, s»ms «•» icgnnc » « »>n .cr v atetir . M. Fie! j C’est «n allant porter ces seeouis jur ,, -^î elles «ont. (carrent la pjliti-j
«lit «pt’il ne connaissait rien d'un tel ar : « l i n ^ put les lédmrc A $330,000 pour . U ** Maine ” lut détruit, «.lans le pur. que* du go rvet lemcnt, ct elles sont' Rci 
langement. Tannée 1896-97. même de la Havane! rnu.ilca si elles se «(intentent de la ! couve

iU' iin.nts « onirii ter ; rx. ajoitrs avec J . . , , ... . t Avis ..ti\ mai* hamîs «pu s >nt n dit 1 ms «irovon-. ! , . ‘
hautes 'soin I aVvC grcat.aers. i.s pourront

Elles détruisent !SJ,lrcfitr ' J'A" ‘:l,h-g1'1- 'l'11 ^ char
j,. ! ycra de régit rie - atlu.e.a leur avantage.

Sir Richard t!ar»wr.ght entra sur 1« s L’ciait \j jj *. *nièrc année du régime 1 
rntri faites ct «lcinan la a sir Hibbeit libéral, et «jui n’avait été rm.«» t* contrô : cniivniient sa colonie. 
Tupper s’il entcrnlait, «mi ou non, faiir j lée «pr«* j articLemm par !«:* îil»maux.

Cette fois, le miuistie des fmaïue«ir ToLsttu« lion, ou si l'opposition c«m 
senti'ail a pr» ndre le vote la prot haine , avait le j>!ai 11 d'annoncer un surplus
lois que le bill ^viendrait.

Sir Chs Hibbert ayant pn mis <lr ne1 Ce surplus sera même plu» cunsidé
pas faire d'obstruction, sir Richard «on 
wentit a ('ajournement.

Lundi, la 1 h unbre a siégé jusqu'à mi 
nuit ct ne v’est occupe (pic «le questions 
de chemins de I *r.

râble cncoie si La recette pour le*, trois 
deinicis mois de Tannée fiscale soitart 
«h* sa condition inumale potn suivre 
Tas« ciulant des neuf premiers mois.

Voici, en effet, «juels ont etr les reve-
C!ette séant e a été imj ortante (jtioirpie i nus et les dépenses du pays durant ces

: public. ! neuf premiers m«>is, « «jmm«'iiç.int le ici«•tfrant peu d’intérêt pour le pub
l a chambre a adopte après mur eu j juillet 1*897. et se terminant le 31 mars 

men, nuis sans opposition, les bills sui- «leruier.

L’est posdhle. Mais en toute* chose, vorneinents torys. L’idée «le ia ncce?- 
ct surtout dans la diplomatie, «>11 »e gui-; site d’une seconde chambre est une

t un incendie (pii venait d’éclater dans 
i«-s écuries ch z M. Will am Farley.

Le feu se propagea rapidement à la 
maison et elle s’écroula bientôt avant 
qu’on ait pu sauver le ménage, quelques 
•«itic'e; de peu de valeur seulement ont

icrcicmcnts à St-Joscph pour unc l^^ sortis de la maison. 11 est aussi 
inversion obtenue. ' ! une vache, quelques poules et pou-

1) \ j ) lets. Le cheval, les voitures d’hiver ct 
d’cié ct les attelages ont été sauvés. 
Grâce au travail acharné de tous les ci-

vivntit, c«an|U able, »lt* Biuoklin, ru If r? oui là do 
NoiTolu, eu le «lit état «le Mas^achu- -j,

\*a L iiundeur,
** La Uompagnu* pourl'ojiloitation d«s mines 

. . . *l«»r Du !.«»up c«)«pi pot it uj ne et incorporé en
i bris la nuit de mardi a 1 n *r«:re»li. vertu «tu chapitn? lo.s il u »*Stauit «le la ci-ilcviuit

l»)».le i.i ; ■••punition de la \ ille fut mise j To'viuco «lu (J.»nada, 27 c» 28 Victoria, ayant
:i> cm.-); par le sittl :t «T. arme prolongé ! ",m Tr;,lLiP**l établie,mih-»i et bureau d'affaires

.1 la iaiKicriv; qui appel .it lout le monde rn lc °-‘!llul‘ ,lc Liui0rtf-cu lc di'triul,lc U''iuc'-

M. l ierre Malien, marchand de vins ,
et de liqueurs, de ce volage, désirant j v» ( •. . %* (.t.

«le sur des i.«its «t non •; :r des suppo i- • superstition, et ne iep«.)se ni sur la raison abandonner cette branche de commerce, * * °*1 lil 1 In,n 0,1 ( * ,Ll

Défeudtrenc.
E11 Clmmbro,
Devant I Honorable ju^c H. C. Pelletier.
Lc premier jour «i avril, mil huit cent quatre- 

vingl-dix-buit.
Il «•>! ordonné ù la «b’fendcresao eu celte cause 

«le compiiralire sous un mois n compter de la 
dernière* publication d* cet »vi^.

VE/.INA & CIIASSB,
r. C ü.

MM. Tujc!wr«nu Pa«au«l.
A vu «lu Detad".

ni sur l’expei ieti« z.

Un jîsg;oniCi»t iuiporînitt

vauts :
Acte au sujet du lièvre de St-Jcan. 

Acte au sujet de la Montreal, Ottawa J 
and Georgian Bar Canal Co. A« te 
concernant H Montréal Island Belt 
Line Railway Company. A« te incorpo­
rant la Yukon Overland Tiansportation 
Co. A' te incorporant la Alaska and 
North-Western Railway Co. A«:te in- 
corporant la llriti »h American Light and 
Power Co.

Kkckttks

Revenus («;7 (;8)...... $**8,649,1 {)1
Revenus (9697)....... -*7.451,181

Augmentation....... $ 1.1 «;.8,oi 0

Tandis «pie la dépense était réduite a 
$23,55 a, 105, une diminution dr
$564,(J07 sur la période coircspondante 
«lr l’annee (1ermère.

tU)Iîs-
A-t-il jamais clé établi que le.» Etats ! 

l ins avaient fourni «les fusils aux re-| 
belles ?

Jamais.
Des envois d’armes du te 1 ri toil c amé- j 

ricain ont été interceptés, mais on les a 
reira«es à «leux comités d’organisation—j 
tonnés d espagnols en sympathie avc« Ottawa, 2.—L’Ion. Juge La vergue .a
leurs fiércs «lc Cuba—et qui agissaient à cbaiiné sa décision dans une cause qui 
New-York et a Key West. inétresse au plus haut point les tnunici-

El aujourd'hui, «pie demandent nos p;diu\s et nos conseils de ville, 
voisins ? Voici les details de la cause :

Simplement i’in lépcndamc de Cuba p;n 1887 le conseil de ville de Huli 
Us veulent «pie la boucheiie «pii sr pour-! accordait par résolution, permission à 
suit depuis deux ans cesse. la «:ompagnic d’éclairage électr i«]iir

Ils ne réclament pas Tile. d’Ottawa de pose: se*» fils «lans les rues
Ils justifient «levant tout l'univers leur qL. ja ville, cl pas Mit un contrat avec la 

intervention, en alléguant la question compagnie* pout 1 éclairage de l’hôtel «le 
huinaiiitaii e.

, ... * mam St* 1 terre, ou le tcu a pris a pluolfre en vente, a des conditions très • . , », , . • ,» • •... , sieurs endroits. Ceile du notaire Poirieravantageuses, sa residence prive e et c -, , • , • ,. . .. , . 1 était aussi en danger, ni us heureusementspacieux imm'ub.c* «iu il occupe comme , , % % • ,1 . 1 , .. '(pie le vmt ne donnait nas de ce (»>tr.magasin an oui des rues «le l Ee.isc etagasm ; 
du Palais de l istice. •«» •»

CANADA 1 Cour «le Circuit «lan» et 
Tr«»vim«* «1«» QiH’b-'c > pour le comté «Je Mi- 

Disirict «TAribabiiska ) guutic
No G108

Louis Punolis ct Joseph ParAilis commer- 
Çiints, ci «lcftvtit faistint comuuïrct ensemblo, un 
lu paroisse «b* Sfe-Juliu «l«* Somerset sou* le*

A defaut d'acheteur, M. Malieu pren-i GD! GOL\ h.RNEME NT A iioiiis «*t niisfms «ie *• Louis l'iirmlis «k fil»,” toui
c •' ..... j . . ... . «leux «le U paroisse «le St*!-Julio’«le Somerset,ait pour faire un autre commerce, un UI 1A\\.\ 1 »

n «D t v t i » f ni» /»#»rtm'i» ! ______ ^ DcUlâlldeUrS,
«Irai
associé recommandé, ayant un certain 
capital et une Donne instruction coin-j 
me» cia'.r.

Ouest prié de s'adresser a lui-même ! L. 
sur les lieux.—3m,

Billets A p ix té«luits sur le Grand 
Tronc en C tn.uia ; Ion» pour partir da 

7 au 11 avril inclusivement, et pour re­
venir le 1 2.

Cette augmciituthjh d* recette» et
M. Marcotte ayant demandé ce qu’a- j cette rédut lion de dépens» » représentent iV-sclavage po .1 h: bénéfice d s a iik s. 

vait coftté ces années dernières l'entre- 1 un bénétice net potu le pa \m. «le $1.7(1-*.- puis «de le.» mass.n ic t sMs o»*nt ; ^ 
tien de TIntcrcolonial, Thon. M. Blair' 000

ville, des postes de pompiers, de la L est avec peine que nous avons appris 
Sr:a-t il permis plus longtemps A une pulice, etc. La compagnie a entrepris 1 *a mort de nuire concitoyen et ami, M. 

nation de s'acharner sur un certain j ,\ part cela l’éclairag • des rosi Lmees des j Chai les Houle, cullivatc ur d j cette pa- 
nomine de sujets, «ie les red me a ' jnicul ers.

En 1S94, le conseil «I 
pu
ruer les privilèges d’homme» libres ?

Lundi, ie 28c jour de mars 1898. 
présent :

SON EXCELLENCE LE GOUVER 
N E U R f E N K R A L E N CO N S EIL
Il plaît a Son Excellence, en vertu des 

dUposilions «le l’article 17 de “ l’Acte 
«lu revenu consolidé et de l’audition,” 
chapitre a«^ des StaMits Révisés du Ca­
nada, ct par ri avec l’avis du Conseil 
privé de la Reine pour le Canada, «i’or- 
duttner que le comté de Mrgantic, qui 
formait a itrcfois partie «le la division du

D» lj.bis Noruitindciiu, ci-devnut «lu meme lieu 
et umiutouAut «le lieux ia« ounu?,

Défendeur.
Il CîU onlonué nu défendeur «le comparaHrt) 

«lmi3 lc mois.
Inverness, fi avril 1838.

J. (ï ROUSSEAU,
G. C. C.

J. C. NoJI, Avt. «le» Dwiflif.

CANADA ) 
Provinc • «b* Oui’*bec > 

| District d'ArtlntbAsb 1 J 
No «»30U.

Cour «le Circuit dans et 
jour le Coi ut A Mé- 

g-iutie

lui répondit que la dépense avait rte en j U faut que M. Fielding soit bien pes LI n'est pas étonnant que l’Ang cterre , ;i . ic dans H ill .1 la compagnie de 
1892, $428,000 ; 1893,1387,000; 1894, simiste pour croire que * surplus sera ait dit aux El ts-Unis : •• Y ou *• • • iaébec latifuil
$399,°co j 1895, $362,000 ; 1896, $366, j léduit a tm demi mi dion A la lin de ' »;n-j ijos simpaihi • , •; v ms n’dte/ pi 1 . . 4. lc Pu). *. j ai st. tut.
000, et 1897. $34^.000. I née fiscale. Peut êtrc .. . u pris en I tervenus, nous a irions pris votre place.’ La « >uipagnie électrique d’Ott w

roissi*. Al. llo;»L.* e t mort des lièvres 
ivphoïd s apres [ ;c! ju s j*> us de ma!a- 
d e. C'étau un h m «te c»ti né d * tous» 
s.*.s coi.cit jyeii*» , .» e t mort l’Age «L* >1 
a i «s.

rcviMiu «le l’intérieur de Québec, ct les i ....... c . , , ,, > , . , A u liew Jackiou omvta coiuiuh ci- lernut du• o iitos de l ). u i.niond, Arthabaska, et

Grm.’TS t'L SEMENCE ! . , i ( . j ,, ] ,« . .« Div;s*‘Ui de ' vr^tro, »i*«;.>» k* District du Québec, v«*uv«i «l
. , , . , , , , . | ..V ?, * ,’ “ ; u J •-!»;» Pror«?iiL*nl du «j.m vivaur «le la dit;M. I.- .poM M*r< h.'.n-l, de U maison ; «.<•; avec l>'.irça;i pnacipat a ,Ule' .iue ,lU 1Ji<triet a

î qs. War*i «!k C , de Moiui-*al, invite! ' ici»>naviiiv, et «j.;c .1 division >c*it cla>* «>utu?c.• » • « • * * *

N * «bel, «pii o U jusqu a présent Larme j»? ; .St J..b ,«bu y •Ln* 1 Etat «lu Vermont, Tua 
j parti.: de ».t division «i: Trois-Rivières, j des Et u Uni» d'Ain Ti-jne,- 
| o eut ct ils sor.t par lc présent détachés 
i «le .e as divisions rc»pe liv.-s, «*t établis 
! en aiu division du revenu «le l’intérieur,

T<)W.»:«bi(* «l’Ii»v»-r.u'-- « t maiutciiidil «lu lieu aj>-
L*nuout, Tua

Dt-maudeur,

Le setil projet qui souleva un d*but (consideration le défaut de communic.i- j Les lv»pag«ioi • ont «leju «leux floiiiLcs 1 o'»;i'.'.nu.i pas moins a éci;t;r r la
rut celui du Keltls River Valley Ry._ | lions pour sc; rendre à la regiem d'or. _ | de torpilleurs ro le pour ! • . ville de Hull ct les edifices publics >et K,essi s ,,.s s;,...Uir^ C,C8 Cercles I siüéc en vertu des dispositions des rè-

CI S. D OULes deux grandes compagnies, le Pa­
cifique ct le Grand Tronc, sont aux

loi.

il y a peu «le changements dans lr 
tarif, mais ils sont tous dan*- la bonne 
directionprises au sujet de ce projet «le

En deux mots, le Grand 'Tronc veut I Le tarif préférentiel a eu le nv.-i le u 
avoir accès «lans la Colombie parle «lie- effet en ce qu’il a amené la déiion» utiou

Uc Min cô.ô, »c» kuts- icS icMi ienc s «les paru* u ici.1 mencaine-;.
Unis » ut *ih tlépêch r, hier, aux lie» La-' t »ur. nt.* pour $20,000 «le 
na:i s une formid.d>le escadre, s n s 1; I « »r l . comn.iiMiie d.* Hull cl demande |1 .t i» * 1. , *.i itii* -.1 (leurs «-««m;command ment de 1 amiral .St luev.

: i 1 | 1 ; 11 _ | • » | I ». j c % > i * s de >c incur* en corre pou- j gemeuts régi.«saut a «Lvir.ioti oc i accise
u ,în'nîlM*’ i d Tn c avec lui i>ar lettre avant de placer du «i 'parlement de ri veau de Tintéiieur

DfcU» La Nh l« :iii, «1«? 1* j»aruijse de St*
«lu 

i.u 
do

D» ft'iidereaao,

Le message présidentiel comportant int i venue d «ns ic proves. Son avocat, 
des traités laits j)Ai l Angleterre ct liant j Tintervmu m a main année ci «hudc-iM, |„ .N. Ciianqjagne, a a légué dans 
.scs colonies sans leur pai li« ip.ition. | pcnd.iiK c de Cuba, a dît êli e commun son plaidoyer (j;c ia ville de Hull en 

M. Tickling a lait un*.’ peinture saisis- ; q u r hier au congrès «Je Washington, et, j ,l>s.mt le régement de 1894, n’avait

-, - - , . , , tuuia ».»•»*..nand s pour les graines de comme classe six.i • de1 'oefiur. I.a vi le «le 11uL est alors ,, , » , inî iv ! Xfrfîi-’F1 u » 1 'semence. Il y a desavantages partial- juii.n j. aicui.j.-,0 % 1
min de fer projeté, ct le Pacifique remue 
ciel ct terie pour Tcinpêchcr d’y entrer 
et de venir lui faire conctmence.

Toutes 1er» démarcations «le partis ont saute des avantages qui cu résultait jU m mie ni actuel, on j peut ê.re tiré e am.»!* eu i’iiiLution d’accorder de pii 
été ctfacees dans ce conllit. Sir Chs ' pour le Canada.
Tupper est pour le Pacifique et sir ! Le seul changement qui est fait au 1 
Adolphe Caron pour le Grand 'Tronc, ‘tarif, en ic.dite, porte sur le sucre.Adolphe
M. M« Innés, député libéral de la Co Les droits sur le sucre brut importé 
Colombie, est pour le Pacifique, et M. seront «le 15 * J par cent livres.
Bostock, un autre députe libêial de la 
Colombie, est pour le Grand Tronc.

Lc ministre des chemin* de 1er, lui, 
est en faveur du bill, à cause du principe les 
du parti liberal de toujou«s combattre provici 
les monopoles, de toujours favoriser la les 
compétiton pour le plus grand bien des 
niasses. 11 a été soutenu par unvote pour cncouragei les Amibes anglaises j ciuv à i’occasion de la gundc perle qu’i.

ircimer coup «le feu. viicgc » exclu ifs A la compagnie «L* |
•a . Hull, et (pie ie statut de Québec u’.«c-

: cordait pa » et pe pouvait pas accorder

lr rs • oit’ir cette armée.
Adressez l.èofüLD Marchand, aux 

soins de
J os. Ward & G<>, 

gai ct 327, i :c des Commissaires,
Montréal. :

17 mars 1 S*)S —tm.

' Grcmcr du Conseil privé.
• *

TRANSPORT DE GREFFE DE NO­
TAI R E

L« \vi.- McGuir» , cu tiv.itour «lu la j»9r*>iaso du 
Sî-Sytvc-str»?, »t.uis i»? District de «éuéboc,

T’k*ri-S«iisi.
Ii c-dt » » r » 1 » • n : 1 • • : u Ti« rd-S,ii.»i de coin paraître 

dans b* moi».
lurent 6 avril 13J8.

J. G. KOU&’aEAU,
(L C. 0.

J* C. Xofî.,
Avt du dcmdr.

Avis ptil)lic a été donné qu’une re- 
: (inèic a été présentée à Son I lonncur le r,., i . . , U.V.'A O A
liciiicnaiH-gouwrncur de la province de i>r...-iuc.MteQiub c

1 Uour le Circuit duni 
et pour lu comté 

L’gtnlic

«.uuij'tui'-'" j»»/»** i”--* o v ..,vi. «v.. —— — u -................ ~ — ............... i — - - .................................. - ■ ■ f' * - icu..» u uiuuiiiiu u«- uuiti - »» 1 ■ • •••»*. • • » lui.i
masses. Il a été soutenu par unvote pour cncouraitei les Antilles angUisrs euré à rorcasion île 1» giaiule p.erte 4.1 i unir -ÿénjia «le 11 protiiue ih «Juebe»: Vf0C vvri':S, a: i"''c‘,s ,Kl “!s »lu not liai, .ut. 3«>3v S. R. 1*. «*. lor.i ]
de 50 contre ^o, quand les adversaires en é. htnge »lc faveuis rcci|»ro.p.ivs entre vient de faite. en rause. et de venir donner scs raisons, !tl l|,|,u:"cs va‘;'!il -N co sérum vmmi.i _
du Dili du Grand Tronc ont proposé PAn*; cored se. colonies I..- ,em- e et 1.1 sépu turc tic m ;;et avant «pie la wr passe jugement drû- 1.,‘,ufr 7° *■ ^ me SlA LL|v“v ORDRKS GÉNÉRAUX DE MlUCEl, °»
d’aiourner sans rien décider. Le seul chan.;einent Lut pour c«' «pu tee madam*: l>u s>o \ ont eu lieu mardi l(j* 1 *n“v uc:> 1111 1,1 s « 11 x Un b*d'ajourner

Au Sénat, cette semaine, les «deux 
irresponsables ont cherché, dans une 
dormère fugue, à faire oublier la faute 
gigantesque qu’il* ont commise en pri­
vant pour longtemps encore la région 
des mines d’or de communications fa­
ciles, et suis qu’il en coûte au pays.

Sir John Carling a proposé de nom

concemc le ti!>;u:, c'est «[ ;’a l'avenu b damier a M-Fiançur* du Lac. 
di Oit i .i calcule sur le j)ni ls se»1 dans 
les 
le

Le ministre de» finances a déchiré 
qu’il ne saurait dissimuler la chambre 
que le gouvernement Laurier entendait 
continuer A diriger sa politique dans le

:s entrepôts de 1 a< «.iS*, au lieu «le s u uî SANG «:.»t 1 » source «lo lv saut»-. Oui»- Chilien i>iiB pl(l.> Coin
î poids humide a 1 entrée «li douane* duntz ie pur «*n pr»-n.mt Hu»*i « sti>nj>ari!D * *

mer un comité pour s'enquérir des sens du Libre cchaogv,

«pu n sc» «pi:ilil6j prop ej, «*<t rupéricuru t*i» . ^
t»*r«c, ècoau’.ni*» ol un ru!*nl«* iu • 1«-ciu»il. — 1 Avec le SLlitltli' tthslUIR»» SCUi

____ vous g .élirez rapidement U*s atlcctions
UÛOU S nt.l.s «.mt pnrnutfiit T.'.jsOmlcjllc la o01"' vt iKs poumon». 25». par- 

pv yua^ü de B iucU1l*\irv biçnvlvnpbi 25 tout. *“

cl des plus nouveaux, pour «lam.s, \a
i l.xut $i.oo, pour 50 cts, « hapcaiix valant Soc Bâtai ion d’infanterie “ Nicobt.” 
60 cts pou 30 eu. —Est nommé lieutenant-colonel : le ca*

Si vous avez besoin de vous acheter ; piuine et major titillai e Jean-13apt ste 
une belle robe de choix et de qualité, Arthur Rousseau, vice De Foy, retraité, 
allez au magasin de J. C. Thibcault, où Le major ct lieutenant-colonel titu- 
sont les plus bas prix. laire Charles Hercules Giroux a la per-

G. FRECHETTE,
Gérant*

per­
mission de démissionner ct de retenir le 
ffmde de nttiionum-o/tunel «n rciraittx

mkip Je Tlltt- 
coniral de 111 a- 

faipant at* 
.suuh lei nomi 

le dit Ti«r- 
Ttmuship de Thct*

I pour i lUiloriier mit fui» «lu pr«!‘seutei,
Vs Demandeurf,

tlieriï.t» 11«»r, ci-dorant «lu Township «t’Ir- 
Iftu li' et n»Ait» (suaut «le lieux iuconuui, retire «le 
f«ïii T.tt:i«k Griircu de son rivant, cultirateur 
«lu «lii Towiubipd Irlnnde*

Défenderesse.
II ut or lonnè& la défenderesse de comparaître 

•Jhu# it- moia.
Inr.-ttu-M}, 30 rnnn 1803.

J. G. ROUSSEAU,
G. O.C.

J. G Xovt, Proc' du Derndr.

1774
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iMV 01., .„.., it/îl cV »lt
"to M. Samuel Leduc « le Stanfold est parti 

hmdi pour aller tenter fortune au Klon­
dike. Grand bien lui en fasse !

Klmiiuld-
Occupons-nous aujourd'hui dr l’hiver 

dans les contrées du Nord. Dans la 
saison : igoureusc. l’excès du f. oi J entrante 
sans doute de grands inconvénients à sa 
suite ; mais ils tiennent a l’ordre général 
et au bien du tout. Dans l’état présent 
des choses, cet ordre et ce bien ne pour­
raient avoir lieu sans «ts inconvénients 
locaux ou partiels, qui n’exc item nos 
murmures que parce que nous ne voyons 
que les résultats et b.s < ffets du moment

En hiver, l’eau gèle à une telle pro 
fondeur, qu’il n’est pas possible de faire 
usage des fontaines ; les poissons meurent 
dans les étangs ; les fleuves se couvrent 
d’énormes glaçons ; les moulins s’ar­
rêtent ; le bois manque ou devient d’un 
prix excessif ; les plantes, les arbres pé­
rissent ; divers animaux succ ombent au 
froid ou à la faim ; la santé de l’homme 
en souffre, et sa vie même peut être ex­
posée.

Voilà des maux frappants : mais coin

A une séance régulière du »ons**il de 
la paroisse de Stunfold, tenue lundi, le 
quatre courant, a une heure, <n la salle 
ordinaire, furent présents M. Ado! phe 
Gironard Maire, ci MM. les conseillers 
l’hilias Si 1 vain, Luc Fréchette, Joseph

de difficultés à obtenir sa licence, el 
tout en regrettant son départ d'au milieu 
de nous, nous lui souhaitons plein 
succès dans sa nouvelle entreprise.

—La chapelle provisoire devant servir 
aux offices du culte en attendant la re­
construction de notre nouvelle église, 
est maintenant te:mince. C’est une 
const ni' lion de i o:< pie L par 40 et pou­
vant contenir 500 perm mes. Il y aura

^ un» 11 co do ll'ibpo % i

Agents pour la vente d’arbres fruitiers I 
Agents pour vendre des livres I
Agents pour vente d’instruments Ara­

toires!

Levasseur, Alphonse Perreault, Joseph deux grand'iucsse* par d nu » ))«•, une
Vachon et Napoléon Boi.sciai r.

On régla d’abord quelques comptes, 
et puis, sur motion de M. Philias Silvain, 
secondé par M. Alphonse Perreault, on 
s’occupa de la question de la reconstruc­
tion du Pont sur la rivière Nicolet. La 
discussion a duré quatre heures, el fina­
lement la séance fut ajournée a samedi, 
le neuf courant, à une heure.

Des billets d'excursion «.Hcr «»i retour 
seront vendus par tous les agents de ce 
chemin do for du 7 au 11 avril 1S1KS inclu­
sivement, air prix d’un billet de premiere 
classe, bons pour revenir jusqu’au 1- avril vex-nuu* 
inclusivement.

Ou loiw a ¥ sirant améliorer lent posi­
tion rt uiüiih »*r leurs revenu* ihvrnirnt nous 
••crin I. - r "unies pour utlma ▼••itAiit de 
pupi 1»».’• rrs eu». ,(•* rout «uguirnu'i Nous
rtvoii • Pc-* uitu 11 < grand iumiiIh•• d ,enipb»y*,H. 
Ni v ois \ouD.» a\ do r*mvr»Rc pavant, èeri-

MABEUPi LE RE
MARCHAND DE LIQUEURS

EN GROS
.. ..__ >1 mm n ■ ■ « 11 1 1... - • ^ •

pour le village à S hrs et l’autre pour la j Les billets ne sont pas bons après la

Dans la nuit de lundi, Charles Hébert, 
le seul enfant de M. le Notaire J. A. 
Hébert, a failli mourir d'une violente 
attaque de crtup, terrible maladie qui 
suftoque quelquefois les enfants. Grâces 
aux bons soins que lui a prodigués M. 
je Docteur P. A. Brassard, le lendemain

| date de l’émission et ne sont valables que 
pour un voyage dans une seule direction.

1). POTTI XCï L IL
Gérant Général.

is

• \4 * <*0 %•
yj
./ >

bien d’hivers nous passons sans en t ___________f
éprouver aucun ! Que sont-ils, d’ailleurs, ! l’enfant prit un mieux très prononcé, 
ni nous les comparons à ceux de quelques '
autres contrées ?

Dans une grande partie des pays sep* 
: en tri naux, il n’y a ni printemps, ni 
automne ; la chaleur y est aussi insup* 
j ortable en été que le froid en hiver. 
La violence de celui-ci est telle, que le 
mercure sc gèle dans les thermomètres. 
Quand on ouvre la porte d’une chambre 
échauffée, l’air extérieur, en y pénétrant.

A une séance régulière du conseil de 
Prince ville, tenue le quatre courant, en 
la salle ordinaire, à laquelle étaient pre­
sents M. Gédéon Fréchette Maire, et 
MM. les conseillers Alexis Laliberté, 
Ludger Prunelle, Joseph Baril, Joseph 
Thibeault, Napoléon Leclerc et Onesi 
phore Thibotitot :

paroisse à 10 hrs.
—On ne sait pas encore si la reconstruc­

tion de l’église sc fera sur les mêmes 
fondations ou s’il y aura agrandissement.
lout depend, parait il. du plus ou moins j Bureau du chemin de fer. 

de solidité des murs incendiés et (pii | Moncton, N. B. ‘J avril lî$R 
sont restés debout. Deux experts sont 
déjà venus les visiter, et on en attend un 
troisième aujourd’hui. La paroisse, dans 
une assemblée tenue le 27 mars demi r, 
a décidé de reconstruire sur les mêmes 
fondations, mais alors on espérait que 
les vieux murs ou du moins une majeure 
partie des vieux murs suaient encoie 
bons. Depuis deux experts qui les ont 
visités, les ont dée’ares mauvais ce qui 
change considérablement la question.
La troisième rxpcitisc décidera.

—Les affaires semblent avoir pris un , en un vs iihimm'imp. . . ' riO, Demandeur ; co.itr.* GM A lil.r.s» tuiu ji.up,
regain d activité extraordinaire en notre i.afoVD, iKfcmUur.
village, si l’on en juge par !r nombre de lu Une Ile dans lu rivière Saint Frviçoi.*- 
tnng.isins nouveaux <[ui s’ouvrent »:c ; connu»» comme •• lu Gros**» Ile." contenant en.

n r o4 r h

VENTES PARLE SHERIF
AKTHABASK\

FIKUI FACIAS DK IÏONI* KT UK TKItUIS 
Cour Sii/Jréturc—. Pirtrict Arlh r ' •

Nom» tour» 1- o ' gratis toute la papeterie 
Non» a t o'.M ip . pins pf piuictr.s tir in

Puissance.
N.oh payons un salaire rt une oointntindon 
Noiu engageons nos L'inutcs pour tout le j 

l*:nr» mi par ml ‘mille »
Nous irai an Ch." uns nos piiuitH.
Nous «bunions aux n< lu leur lw ccrtilh'ut •!<

I in• pe» t* ur du (n«vcrncmcnt ctatili.si nul qu * 
j p o i n i to ne 'Oui p ts ntt .«pu > île lu nuta la uoui- l 

■i• 0 “ San .tu-e .S, ub*
N *•» p piiii-rrs cou t r « tit ninle^àUf de T 0< » »• u 9 AI \l o 110 1 1 

j tie lories, 1 l 1 1 grande quantité tie > t • »t* L «| •» » • i i <1 H' il
ctoi* continuellement, mai» met eu position de 
v eu ln* à tin bien lia» pi i x

»v W\

àm*J r, tf * «• £ fT*..5 isfî

Ma**
n ü R. fî Ô
ira H ûcr ï —

PORTER
- -fw ... -V - L.' 1 . • • »+* - r-k — •

rtunercie cordiidtuiuuit le publie de 

l’encounigeimMi!. <lcj«\ donne

A rtlub1 • -kn. i i.v• i ': \ \\
No. 1 NS 1 U

Ml.LIA M JOHN ^ ei»!'b»i D»rr:«t f.

Les employés réussissent mieux avec 
nous qu’avec d’autres

Il ur vous en coûtera rien pour «voit i-r 
non - potivuii' laite pour fiais.

N rerivc/. pas ù moins que <'e ne po t pont l.iite 
ullnir et tpir \,mi -oyinx dûnireux tlavoit ttn

i à ï nu nirurntfoit dos Fj^ièrcf

n < V « > ÿJ-, - J
de apport,

p >
\\ A T l'S. ii.i ST9^2 & W£LL!WCTON,

Ttnamto, t t..t
s n v rii n — 1 m.

F«» «
Ud

/V

IDouhEc* do ÜM'îHïpnrf,

printemps, tâtons entre autres MM Celle (crie ;i vendre

Proposé par M. lo conseiller J. Baril, 
convcmt en neige toutt.s les x apeurs j secondé par M. le conseiller I. 1 h i - 
qui s’y trouvent, et l’on se voit entouré | bcault :
de tourbillons blancs et épais Sort-on 
de la maison ? On est presque suffoqué, 
e t l’air semble déchirer ht poitrine.

Tout parait mort ; personne n’ose h 1-

“ Que le certificat de M. Baîzam Tal 
bot sait approuvé par ce conseil.” Adopté 
unanimement.

1 Tirou Soi x tti tf iir'f 1» de terre. ?it u* e vi - \ i? lo
f*\ .1 , • • • • ; lut» n»*uf et dix du tn»i<tèiuu ru d«* Wondovrr, 1Lhainberland iV Cormier, epiectics, ms- . ,, .. .. .... , t’ 1 . . ; Lopiellv m* ji*r.ut mis être tueati utme u ix p)a;i
talles chez M. J. O. Huard. rue M Louis, j el li?rr l!r r«t,voi ofti«i.*D. , ______
M. Esdras Paradis, épiceries, a sa rés i- 20. I.cs nl.miw situé* iltins lu;|>roiukT .rang .le I Un» tulle terre ik- a .1,-  .... t «ur

rMUttmm. ..... ms sons 1rs nnm.ro. Mi. .rant.'- nr„|-„„,|, ur, .im-, mn. 1.' 7.'.nn mu, .lu In f, I' ».tJ
i«t cl ‘I’* «r .i.f-liuit (17 el ix) <lu.- |.l .n u: vrn St-Norl.n.l .1 A. * H mill. . 5 4 II S ‘

de renvoi ot1t<'i«ds pair tr canton d»* G nain on 
3o. I.t* tmiuéin soix iule « t ipiinï* (T.r*) du

Kpnrklmp; di* Bcanporf,
Ickcv’s India i f<‘

?
dence rut* St-Loui>, M M Lessaul& Fou- (ïnuitlmin. omnus mois les 
(inet, nouveautés pour lioimnes et hard» 
faiics, « liez M. Tliéophilc Huard, rue
St-Louis, M. 1 )«»! val He Q léb'-’C. j d istre nllioiet P'»ur le cantOM d" (îrantham
veau tés. < h l M. N Bélanger. rueSt-i a uibdan» !»* prmier ruiqj du lit <uittnn de (îian

i>. , r, , ... , , ,• ; lixte, Mcde M. L Bousquet, mode* ciI repose par M le conseiller A. L 11- • . . ... . 1 . ,,, ,, , ch i> mux, chez Mde A. A. K v. nie
tliam

I » Lu nmilD in livide «le» nbottG ^ii'r’t» !*'i- 
r premi r r oie de (Sriiitlmm. étant 1« min i>• 

! ci nqieui t«*-*b u x ('*'}) d* * p'alMt livre «1 «• renvoi
sardci de quiiiet sa demcine ; quelque-j L^rjé, secondé par M. le conseiller L. L 1 ,l.'1 ’’
fois le froid devient si rigoureux, et <: !u p, ,i:kij|c . bt Louis.
tout à coup, (juc, si l’on ne peut sc sauver. .. o„c jc t rl*f,r.At (tc Mcssicurs St-Cvt — Mde Moï e Carig tau, qui avait été ! "ni«‘i* l- p u- lr - Mutm de Cr^uh m
t temps, on est en dangei de jniH.e m.: et Sil^a^trc* >oil approuvé par ce conseil.’’ t appétî de paialvsie. 1 t s^maiiu* d ■•mien, - L* Int ,n.*t 1 '• ,f 1 11 '*
bras, une ja ntK, <.t mum. la u . J-c A îopu: mi uumment. pvnd du miettx. Mde Carignan c.-t ; 4;ni„lllftlll, B|t,u ,j p : r ni. r muk de tir-u-
vent pousse la neige ; vec une telle v o-l Vn H, n >s d nx hr.e’i-rs de l'an drr 
lence, quoi» n est t>lus en ce t «i • i: e,»vc j p j- so t co t u é«, dans i« ur même Le 
son chemin. Les obr s et es lin .* J(<, |.. f.p, juins Messieurs b s
eu son couvons •; :es veux en sont *

m s eiifonc» 
En

c m ;. i'.içj-s d** n >tu* village. En cola il^ 
prenne t les nn idems movens de sauve-

so ts a: soins du D Tngamie
i* :a : >ii ni t*- v i t ’ E *; o.
—( .'est le major 1 IV C .m k *, <i * .»! om *

thon
do Lu tiioitid i«"!ix i• »- 

nUMi* ro i i* «pi tnte-Fept (T.T

real, avoe.t et cx-depute tt comté de

le capita ne E. A Smith, d : St-Jean.

éldouis ; et à chaque |»a:
dans un nouveau prêt i dec. En été. il I g^dei" les’ intérêts'’ de la mordeVu srîn ! ^nniimon‘i’ fll,i r‘l îc,
‘ * : ' • !: !. Nos hôteliers eux-1. cum ’ 'i . ' ,;a r ‘b<> r adjudant
11 c 1 u ’ 1 c,i 1 ,l’c 1 règne, t n hiver,, n:C*me-. s’ils s*()nl s-’grs et pcrspicat.’cs,
pciuiioit le menu* esq u c* Hc temps. ; comme D « »us sommes convaincu qu ils le

--------- î sont, doive-';t comprendre que, s’ils
Une f U p «ur toutes. N v s tr.ms ! veifent encore obtenir leur licence une

. i autie année, i1 leur faut de toute urec.*-

riMtvm 
a. ..a I

ibonf.4, • t * tt • 
i»l ait ot t i rr* 
iratillmtn, «i 

• j nmiVr rjna «In «lit niiilon <t" * » r j :*

ilr^ i»!.ut ot I i rr^ |« 
«Ill ClI'lSHI d|* tir tilt lutin, iltl

»!«• l'riîliÿi! »*t à fl at peut» du molliIII. I(«*;• IM i
i... t -s- .•« tuutiH luMi». v La pltu urnmir t'Ailii 
• b* I tôt iv, u pou po » le» troia qu«it«, Imitno à . 
oùjtotiiotu’or.

(.’ > bt ioiH t feu t M^iloa,
^ mi) r.iirr à

L L \ X I .lit i N I" uolnitc,
\ 11liAbnik#. t illr, 

ou .i t • !. 11111 • L i A 11 ! *11 t ,
St Not brM d A rtIia 1>h,*Uu.

t .S ttt.trs'.* -d lu.

HOTEL Hi COLET

i’ n ^ * ifivt # » *V 0 /( XOA ït

r<tÎS3fi8 ^<><11.
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’S’jirirardl 55 ssK-M.

mettons eh.-MMie semaine à l’Union t• :à
Cantons m: i.’I'st le* nottv 1

Un * cno'iût * a été tenue le icr avril. 
j The f»id Mue . sur It mort de G.tu

TS
. di )> U a• ci, n v d i«jans, jotirnab^r .t 

tau-1 «té tenir leur mais..*» sur un pi. cl irr.- j l'emploi <lr Kiug (renrs. lui voulant 
fold, ci mils somm Tsgs.!.' lé.os.i produl rt -e 1110 tn-r en t-jui point ,p|cr pans chais servant au
notre nianusciii le ni ; cl i au Bureau de dienes d 1

le^ lionPoste. Tout cela es. exact.
Maintenant si. le m reredi ou lr jeudi,; p.im* abord, 

i! se produit ici quelque fait qui mérite 
la public ité dans nos parages, ii nous 
faut attendre au r.umeio Hc i.’Union de 
la semaine suivante. Ua sent quelque-

M.trdi dernier. Monsieur Philias Na- ! 
d *au a fait baptiser son quatorzième 

. . enfant. Il a reçu au baptême les noms
io.s un peu le r /«v/.r ; mais il n y a pas (j(. Napoléon, Réné, Arthur. Le par*

ft rmv?1 •■«.■n ▼ ( l'J ‘.Ml 
• li* roiivui «ifTiot-U il*i emit 
quatre îI.-5 5i*ui'’ t «I.hh ! 
c* ntoQ d»* ( ’.rainI:r««n

R'I Lf fl II III Tt‘> V ll'.'l «,Î||« (- »), <I»*J plan »*t 
t i v rr de rr ti voi » • fl ï « * * * 1 Oi ci U tou d<* ( ! ra u t h un,
'i tii* I i?-.- bt prêtai t t «lu dit cuti tou d*.
( » Mtti i haut.

î* *. Le lot i> ii'iEro v i * ^t x (1M5), b -■ p’uti « t 
1 • v r*- ib* r-nvoi ollieieD lu etiuton *lft (îm itltmii,
rdu*' Ian* le pr.Milirr mtq- du «lit c n ou de
(tin u t hum,

loo f, i moitié induis” du 1111111*'ro ?oixiiub* et 
«piaior/e (7D, d«* plan «tt ! i v de renvoi * -1 î i 
e|rl* du rnuto'i «b* < ■ r a n t liitn, ^ 1111 r • 1 » * * i* b 

^ 8 L îî: Êa Û‘c ^ r.i^T deiitRiue run-» «lu dit « « t « t • • * t le ( •rtuitlui tu.

S5>. im
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i.m.i.-r r«..K »v«1jrue NOiRE-DAME, NICOLET, P. Q.
ir

•v nü L •*,•» I £*> r77 f. I O O l
L/ L^i 4» u l«

Ov. r 
6 V\L U ,

fl | l i /f B V ?
Ü U v I y u

V• 'x
a

■ê f
n y Lié v î r1 t < è*^~s 'A J li l« u u v.' 1! PT7.y*» '*’

1 1 1 ''onîi.inec H »ut o 1 vient »1 ; ch irroyag* de 1\ pierre brute, Cia\ t 
’>:■ r. litiii cela sc conçoit d*: -g( [ ,j 1 ,;lR écraser la tête et est moit ins

tantanement.
Verdit t, mort accidentelle.

> • ] 11> 11 b* ji,f trttiv b* publie qu'il a t a i f I 
mm i!« laueii-tl " h *l«*l du t'auiX'Ril rt

r. p n ation • n fin «b* p ul ^ r *111 
!A t ' *>l M .o,i U | ibl i.' T 1 » ne

ipll -n M
qu d t 
voir du tu ’T
Sit I iii* 1 * 1***1 il i*»- le»- nllnirc.1.

Ê-àUdnl.'- d'H* Il ni'.ill'Oir piMir lr-. l'omnii*
Voyag'*Mi '*1 \ oit '*••»» ii l.i diapo.«iiion *1^,
llèl* rf.

1 hier «i I'mmiou de lira Ol«-«e — tJ m .t

s>aw?3-:s

moyen de faire autrement, et nos bien 
veillants lecteurs voudront bien tenir 
comi te de notre position.i 1

Madame veuve Alfred Thomas, qui a 
passé une partie de l’hiver chez son 
beau frère, M. Napoléon Leclerc de 
notre village, est retournée lundi à sa ié- 
sidence habituelle. Il va plusieurs 
années que Madame Thomas vit peu 
sionnairc chez les Révérendes Sieurs 
Franciscaines de Sainte-Anne de Beau­
pré. C’est une personne très pieuse et 
qui, dans un couvent, sc trouve vraiment 
dans son élément.

Pour ètr«* t u h,• i U port-* l'. /li r \ n 
» i .11 «• ib* S.ai:ii-Fr»,,(b" rir d** Pnit»uilO;i«lvdD. 'r 

; VINGTIÎiMIC j • u i \XItlL pr 1 litî.t . >1 \
l*un*g «1«* I nvuiil-rilidi.

I» L. 1». M lia * r

■» +* • • '

rain et la marraine ont été >»!onsicur A St-Samuel de Horion, le 28 nur> ;
Napoléon Boisclair, marchand de bois, ! dernier, à l’âge de 30 ans, Dame (icor- j p„rftnl, ,|„ siurîf. Pép in'- sinV.f
et Madame Boi«clair. Des quatorze gine Lupien, épouse de M. Jo-’cph Ile Artlmbuakavilb*, 15 mtr» is*.»h
enfants de M. Nadeau, un seul est b<*rt. Elle laisse cinq enfants eu bas, —
décédé. âge. Nos condoléances à la famille.

. rr. r:, U*1 icgrcttéc défunte était la tille d
VT . f , Oncsunc Lupien, hcr, maire, debt \ a- ru
Naissances. — Lundi. 4 courant, Mdc||^rr ; u

T 5: A n p n t) u \
‘u y J * ^ t 5 ;Uvk h {À

i«Itt; b(‘lb*. ii-m • 4 pu Fl * 1 •
S'il**» i«»l i* i|c lii.rli.u, illtlv** d*. b* «rln.-f 

11 11u p ni <|«- b 1, à ptoxiiuitr dtu nimihii
ûizB £L5 dS ?jTE£T2SHS rF'SBSESHESS

nI

Grégoire Lafontaine, un tils et une fille. 
La mère et les nouveaux nés sont tré^ 
bien.

M. Joscj h Baril de notre village, qui 
avait abandonné il y a quelques années 
son magasin général pour se livrer tout 
entier au commerce de Heur et de grain, 
a acheté à Montréal, la semaine dernière, 
un stock considérable d’effets provenant .
des faillites (l’importantes maisons de ®a Giambic depuis le 31 mars, ii prend

A St ('ht istophe, le 4 avrii courant,/ 
'à l’âge de 31 ans. M. Charles Houle,j

c jeune—Mercredi. f> cour-ntt, Mde I*• ! cultivateur. Le »lrfuni laisse une je
Fréchette, un tils et une tille. Parrains : vcuv, el ,.iivi c;if.inls cn bas âue.
et m trrames, M. et Mde Kusebc Roberge j Xos condoléances a la familie.
et M. et Mde Napoléon Iloude.

Décès.—Jeudi. 24 mars dernier, Dc-lle j \ St-Bierre les Bccq iels, le 6 d 1 cou 
Hyangélina Lapointe, a l’âge de 37 ans. r ln!, Mrjp. D.lpiiinc Deniers, fille de 
Ses funérailles ont eu lieu, lundi, le 2S, 
au milieu d’un nombreux concours de 
parents et d’amis.

— Le Rev. 1*. P. Ihibé est retenu à
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commerce. C'es effets sont tous d’cxcel 
lente qualité et seront écoulés, à des 
prix très réduits. Si cet essai dans ce 
genre de négoce va bien à M. Baril, il 
le continuera sur une plus large échelle. 
'Fout en désirant un plein succès à cha­
cun de nos marchands, nous ne pouvons 
pas nous empêcher de dire à notre ami, 
M. Joseph Baril, que nous lui souhaitons 
une ample part du patronage public.

M. Oscar Drolet a vendu ces ji'nirs 
derniers sa propriété à M. Antoine Hé­
bert de Sainte-Sophie. Cette terre est 
située dans les limites du village de 
Princeville ; elle mesure quarante cinq 
ânes en superficie, avec une excellente 
maison et de belles et spacieuses dépen 
dances. Le prix de la vente a été de 
deux mille cent cinquante piastres. Le 
contrat sera passé dans quelques jouis. 
En garantie de lVxécution de sa pro 
mess»:, M. Anto’ne IL but a doun- sut 
le champ cent piastres cn arrhes à M 
I )rolet.

du mieux, mais son médecin lui conseille 
de ne pas sortir pour quelques j »urs.

— M. Geo. l’urcol, M P., est retenu à 
sa ch imbte depuis le 24 mars dernier, 
par un érésipéîe ; il est en voie de gué­
rison, son méd cin dit qu'il pourra sortir 
la semaine prochaine.
Sic- f4 ;s na o <5 ts ttn u 3 (.

— M. A. A. Le inc, de Bécancot.r est

M. J. I’. Deniers, rendait son âme à 
Dieu, après une longue et douloureuse a 
maladie, soufferte avec une resignation lr 
vraiment chrétienne.

Nos plus sincères condoléances à la 
famille.
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There’s no place like home, «gravure i 
ii-i dcDiiis iiuelir.ics j.,urs dans l’intcrêt I '1l.':l'".ès ;S.'!' Phv,iu -IV.n.im.i-1
de son commerce de bois. | "!,'1S,r K'1'V1". 'T*1' ;V',1,o."s0

Lcrlairc. — La jeunesse «b; Napoléon mm*. , 
1^. «le Lahoric. — Vers lo 1*010, Fridjof, 
Nnnsen (suite), j»ar Marie Dronsart.—A ! 
hâtons rompus, contes, formulettes et Ida- ;

On parle <1 une ni uuiiaciurc (1 alla-1 H. x o sié.-lo (suite). ,,iir C.t-1
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r * * • t • • *li* !a p, « * j tu* t « ■ * ii «ii l'-.ilii* i*ti boit fraio.
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1 n forint* n I leurs pmliqitcs «q b* j » 111 » î i « * «*n gainerai «pt ils ont 
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«* n t rc |> ro n <1 iv t ou s ou ragv « | im > u \ o tt d ra I «i« n lo u r « o n lie r <1 a u s. i» u r
1 l g“ 11 o.
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— M. I. F. l^snouf, est a lé i St IIva- 
cinthe ces i jurs derniers, cn voyage 
d'affaires.
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La iin’gtiilkimj terre b* '! Jiilinj i ur* 11 « • à 
un mille «lu v 111 «^«; l«* P t-Hri«fillc, b* «■b«.*-
III t il de ,St«*-Juli«* et l r«ju* nrpeiitj «*n lur^eur, sut 
une 1 ■ » n g « i** u r «b* *2 H arpeMrt tout» en « nltn.i* l"n 
n a Kit ifiq m* verjjer «1 une ••ut^imr «l« |>oniiaie;v 

i*t tr.|tie*i ai bf«*.i fiuitiir* en plain ia|q>ori 
llien batie inaiitMi, {/mit(Te, é* ni «•*, liniig u 
et- , • t- An m utn* tern* -it i » « • • il un J** r»*j». 
ti- ne r»nur •!«• «Soiiier^el, voisin* <1 la jir. m •** i • 
et il«* même *fr.-»n»b*ts•, nyant tine vlnj'tnim* 
l arpenis * it pitnr^^i- «-1 l«* t«'*te «• n bom l.«* 
tout »*i v• *n« 11«• ù «‘oinl11tons t.v lies.

. • n il •»' t n
JULIEN ('AliRTTK,

Sum r>« t
Il f » i Lr i H1»S -.(tin.

Tcitc ;t vendre

tOULX,
\ ieloria\'ill

IT•oiiriei<* a veimn*.

u erneic nr 
tu de “ la 

I r t 111; t j 11 n
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mettes qui doit être bâtie ici au prin­
temps.

—Notre ami, M. D. Smith doit f * ire 
l inçta dation d’un* machin* à j » * 1 : r c 
bois cb: pulpe, sous j» u.

. t : c parus e ra enfin repres*n 
ié a :x régions anrifé es du Yukon par 
M d. Siméon t T;i«‘0 lore M**r* ier, tou

• mille Derouct. —Charles Guérin (.suite),;
par Pierro-.l.-G. Cliauvoiiu. -L'IIdtv «b*1 

j Chai l;*s Guérin apportant la lettre «b* 
Louise, gravure initiale. -Charl»s était 
encore au lit, gravure. —Chronique du 
mois, par Ed. I*’ahrc-Surveyer. — A travers 
les livres «*î les revues, pur A. I».

L • mon ire. nouvelle, intercalé * dans 
s muon.a s suit.: et lin )

A Vendre
boulin Ci ruriïke i i ii L n •-

^2 .*;» *.ax

h
XL Drolet « loi t tpi ;ter St ni jld <U (j x frère**'. • * i; i sur. partis midi le 4

i,«' tout »*n tr^H bon or.lr*. \’-n‘« u 1 • » • 1 1

les premit rs jours de M ii. your idler ci,
fixer définit!' cm*-;:t ; v ta Itlile

'Ouiiin t.
-Notre conseil municipal a eu s i) I

Une partielle plaisir, nouvelle, tutor- I * G» i t et a 'b** eovption* UIktaL». i n !• » i" 
cal** • dans 1 *s annonces.

Abonn-un n s.’.U1 i*ar année.

11 -

Lac Témiscaïning tc, dans le cunté de 
Pontiac. D :;v d* es fis. Mrs icti’'| 's *n •'**’*• **iettS‘icle .me. L y 
Aithur et Edouard, sont établis m c*t b-a .• <* .p • 1 .«1! « : • s a tiundg-u eut e 
endr it depuis un an, e t > t P ur va .»é

inet veille.
M. Oscar D olet est t.n brave citoyen 

et l’un des plus fermes appuis du parti j . .
libéral en notre village. Tout en tegret i T10 '*s bauls 0,1 ’* ue uir int â une

b* tir h jiiuiroirti i|«*:in «1* *nw r nie«»n« vilt r 
tr«i* tu i ! !^ * -lu »ill ur«*, • il r L ii ièr • N n t. 
Ani'irn m <ulin b* Ibiiv' biir A Ft r.-.

l’n •• t«*rr«* *le M j n i j.<*n t >• ■ I* flou t *«i r M i rji«*n 1.1 
b* profonT tt» nittive «laii* I 1 pnt'ui •.•»* «b* .*-to 
Rli/. ibetb -1«* W nrw i k, à Itî nr|>enta <b* I églihO. 
Itonne.- 1 * A11 < *»« * «. \ vmiiiIm nwr ou -an l«* ro 1- 
bilit el li« l«‘Cîo|tC.

t’omlit iniifi ti « - birab ti 
h H'Injsner a'i f»to..ri« t.*ii>*.

J.-IH’L 1*0ITUî M’I.T, 
Jfirr-ldlli (Je W urwiek.

7 octobre 1.H97.- 4> tu n »

AVIS A N( )S \ BONNES

Une belle feinte
I 2S â(P< s, coimtte mu 
ferme de J antes I 4 tkt 
«l'Arthaba ku, a 3 1,11 
falls et «t ■) n 11 • 1( »
Bonnes l.»atisses, « t une <* 
let 1 es a foi n du « < 'Uit*' <
Fromage! te a v tn. t p,,f !l
II y a une petite sum cm 
pt lélé.

A dress * /- vous au ] • t o j 1 * * ■ t. 11 • « ,

ALLEN 1 AM is RO N,
K ing ey bails, (Jue

; w n k , 

heilef 
baska
i «.* I » t !
a p ro

1 ! j . I *«>' 311»

A Vendre
f. »g-ri ra. r. x. aCt *

Ià .'% ÛS iï I A "J ». «* 1*9 , U «4 b • *•

atU e* celle du <*•».:xs d’eau Pro dx rt 
j Monfett'*. Ue cas t;ai d’abord promet- 

t *it !• ! ire .-ensation para.: aujoard’ iu 
a s. z calme et on a tout lieu d • ‘-r* ire

A. IL. FAUCHER, agent.
A rth .ihaska ville. 1

TO^TLS MW 7^0 * ’> 205»,i HTù :

SL tr< IPI r ’i IIKIBTU-: ST-BVIL
!It«*l PriiiKovil!«• 

St-.uf*)! I. 25 j «»ri'*r 183S. — Km

Une bouibpe *’• *T ».*)u 'b* x *

En f lisant changer voire adres .c, ne ' li|Kc* hin» lit*»* 1 *» * U'H ’ ' ' “ 
pas oublier itl'indt*|>ici le nom .le I*. n.lroil ".'T M",T‘X 'u t ' .' "T, t.'

1 . , . .1. <!«• L uni» «lu • b ne'» •* Ii i. •
d ou vous part Z. Ue point est très m*. («va une plan: fb* b«*;t""*4‘ u «'•.«•». • m* »»om

, Il pl OJiill: I-
I e i \ « *1 « » 1M.« 1.

P n t ont The *;»rl «M*) l.ivraiiXiii imite

“ Lo Monde Illustré ”. 4 mmon 
satnaino prochaine, une nouvelle dont tous 
les détails sont rigottrcU*/.■nient histori- 
ju»*s L’action sc» pass.: en Acudio, pays

ras cJîH5UiJHS;lS5raSH5aSHSH5cLSaS'ciSH5HSÏÏ5 J3ciS5S2i: E) ciS cüb i

tant de le v« ir s’éloigner de non», il d *;t . » • n tvn» - 
avoir l’assurance que nous lui souhait jn j Naissance — Sam :di. le 2 du courant, j fa*ï*tîlo .-n tra«Ls «l’hérotNinc «h* la part «lo 
de tout 4 œur bon suc« ès dans sa non- Mde |. F. Fs touf, un fils. i nos IU:l'(:S» 011 faits d’at.o v» liarbarie de la
v^ile position. part «l’un dominateur maudit, aujourd'hui:11e posui

Lady Latni-r. et la Dame de M. \~ 
Docteur Gauthier, née Demoiselle Ama- 
r lia Saint Germain,auticfois de Stanfold, 
sont arrivées ici, lundi, j)ar l’express du 
midi. Elles sont venues faire visite â la 
D..me de M. le Notaire Charles A. Gau- 
vieau, député au Fédéral du comté de 
Tcmisco u ta. Assurément c<-s deux dis 
tinguées Dames seront toujours les bien-

■ *» « ni»

Lis» z Chaulks Gukkin, par Pierre 
< ). Chauveau. Illustré pat J. B. L tgacé, 
(Uns la R<vue Canadienne,

9 rw •

K*icssi«viIIt*.
— 11 a été î»a;sé un règlement :L la 

séance du conseil du village, lundi der­
nier, limitant â deux licences d’hôicl : 
cl-s licences a être octroyés dans les1 ‘n • o t i 11 v \ r» * 1 l. U L ULK v y *. j l ^ >venues en notre modeste vil age, qui a .. , , .... -. r . . * ; 1 iinttcs de la municip dite pour a ventechaque fois cn sera honore. t 1: . i..:... . . ..1 (1 *s lppieurs enivrantes. It y avait trois

---------  demandes de licence d’hôtel et une de-
Dimanche au soir.il y avait une pe mande de licence pour magasin de détail.

titc réunion d’amis au presbytère de Les licences seront octroyés à une séance
Stanfold. Messieurs les abbés Buisson ‘ d’ajournement qui sera tenue, le 14 cou
de St Norbert, Mailhot de St-Louis de rant.
Blandford, Manseau du St-Rosaire, et le i VT 1 ... 1. ,. -, 1 , U , 1 , , ! —Nous sommes heureux d apprendreFrère Rémi Manseau de la communauté i . m 1 -, \, ...... •.

1 |« » 1 » « » i .-x • ' que M. Istael âlontrcu.l, crmtrc-maitrc à
des breres des écoles de la Doctrine!, f 1 1 n» • ..u •
m,,*.!........... «un ,,n„. ......................  i-.„ I» fonricrie «le I* csmsvi le. qui était se-
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chrétienne, sont venus présenter leurs 
hommages respectueux â M. le curé Dé* 
saulnicrs, a l'occasion du soixante 
deuxième anniversaire de sa naissance. 
Cet anniversaire, qui tombe le six cou­
rant. sera officiellement célébré par les 
élèves de notre couvent, le jour de 
Pâques, â six heures et demie du soit.

ricuscrncnt malade depuis un mois, prend 
beaucoup de mieux.

—Notre concitoyen, M. Richard $t- 
Picrrc, vient d’acheter une propriété 
voisine de i'hôîcl Lnwlor, à Lévis, 
qu'il convertira en hôtel. Nous espérons 
que M. St-Pierre n'éptouvera pas trop

encore, partout où s'appesantit su lourd*1 
main, pat tout où il porto son égoïsme. 
Tous nos lect mr.s vomiront <1«»!!«• lire

La Nuée du Diable
que <le superbes gravures de l’époque re­
hausseront. Cette histoire terrifiante se­
ra suivie d’autres, tant de l’Acadio que (le 
notre province. L’auteur, M. Firtnin l'i- 
card. est connu déjà do nos abonnés. ,

Eu même temps, paraîtra une de ces 
gracieuses pages sorties de la plume ma-! 
giquo de notre grand littérateur cnnadicn- 
francit is, M. Louis Frechette. Tout d’ac­
tualité, ce conte a pour titre:

LES CLOCHES DE PAQUES j
et sera suivi aussi do plusieurs autres «b» i 
la mémo plume. “ Le Monde Illustré” a (J 
reçu le titre do Journal des Familles: il

Si vous voulez uelielor à bon 
marché allez an magasin chez 
Thibeault, à Vieloriaville, 
l'on vend des marchandises

ou
T*
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PAWN SHOP
pour 50 et.s dans la piastre.

charron.
< 11 u t »•.

.S’adreuicr au propd* tnirt*
A . !>A YLIJ V. 

•StC-Alia** (lu S,u»!t.
14 octobre 1807.— 2ma

B,k*; ?t B»,U - AT'Î/U. Uülr
LIMTinN Si; lii-Qth » I IBILN’N L.

Aiili.'-Oll ! ! Y (.1 mire

' ' 1 * 1 * 1 " v r » |. . t ! Il ,1 . I». v i I II» J/l»

1 ' ‘I «, « * 1 » • n> » • o m v. < « ni iu(.f |,h 11-
F 11 ;• ; • 11 •«'«• ' ♦'*»11' l« x T ri«l.*hc«*n «le

*1 ^ * 4 « * * II* » r c t .'■■ ti L« r* I «i» ijc» t,
' I n uni --«ni • l d» I 1 iqm 1 • »•*;-«•, <-»l euloiirto

1 ' i"1* 'u, »'< r :i rn Tl i< mu t i o n a mo­
di 1 ne -.

4 nmlil ion.*» I »rib’H.
H'a'hi ft » • 1 a u propriétaire,

•3 • ^ - ID et tf H.
I :*.»p«*ch m 4 ionld P,i( \ <•)«• Co

Itrantrord. 4 tnt.

( \ V i W \i \ Y h P: i j t i » \ j j d, «< homiiM , pour
" " 1 " d* Pi p* pini. M? Footbiil Pi„w

*' " ’ *1 1 :’ «anadiciH. \«»im n’diqx»,-
l”’. 1 F» '»*■ 1 „ i.^ I.mj cul t*» va -

i* ci îtivj.tcur«. («K*etitn «i'iiiHtiniuvutrf
' : •' ' ‘"'h.,ni tr. ,| . ,

11 •1 (•* •* * ««#11111» i - cm qpqijey <|ui «b»i- 
' 1 'Y' 1 *b 1 " ' “P 4 • ion. t • ou v«- » on t ipic |u

1 *m- 'h-mcUi«i*ic« , -,t /•,( ib* «*t à lu 
M 1 ' X1 » • « h a v 1 m 1 b« .-toil, «Je p’u. | «

• « *q..,ui tarai on «pu* nntiH gu rnn- 
,M' ' Nom t iHoii:« ,J,‘W cou-

" * * * i,v* 'b b'*11 ") pour line j. », t,,. tp. p.u,
! ’’ 1 ,,u '”"1 b ut t tup? Emploi pou. toute

.•*•>. | " • > « » :. * --..l.iir* «t « oinm iiâinn. 
/ uM^poar m - ci,«Unions Echantillon!?

STUNK .v WELLINGTON,
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........ 1 5b numéros par se ma m :

POUR UNE PIASTRE
Publié tous 1 ch deux joui», excepté le diniunelir.

tient â honneur do lo mériter «b» plus «»n 
pins.

Un numéro spécimen sera envoyé sur j 
demande. Bureau: *12, Place Jacques-1 
Cartier, Montréal. Abonnement: Un 
an, S.’3.00 ; six mois, $1.50 ; quatre mois, 
$0.00. En vente chez les ma. chauds de 
journaux.

Gérant.

Une grande quantité de .Mardmndisci venant d’ôtro 
reçue, J'weeds pour habits d'hommes ; habillements tout fails 
pour hommes; Chapeaux en feutre et paille pour Dames.

Les prix sont des plus bas vu qu’il faut tout vendre 
d’iei au 1er mai pour faire place à une grande quantité d j 
marchandises d’été.

“ Lk Nr.w Vot k WoBia»,” é liiio». •eiiu-quoii- 
dicnite, tient, parmi IcBJotirnuiix h«*bd«»ui.i»luircsf 

L h: premier r;ing pur h».h («irm.it lu n»»iivt,»Mitél 
M Uexuctiiu'h* ( t In variété de» ni iièrt.*n Ii 1 toini 

les mériter d’un joiirnnl (pi»it) lien «ï pur
année, tout « n ne c«.titant qu'tliic piastre r»)iir 
• «*8 nouvel le» jMi*iti(pi**h il cl toujour- bon pte- 

[jj mier, il «*»t complet, siït «t impartial uinsi que 
peuvent l’uttc-f r t«»tt.H s«»a Iccteuiê 11 c*«t «•«»,)- 

I ire b*s monopoles et pour t** peuple.

ül
Ci
i
ruh

I i c terre il«: 70 arpent: en superficie 
Uf a lt 11. < u 11 1 rc, u pan une su cia 1 ic, su r 
h* GiaUil < li*. tn• r» Idovimial d.-.us k\ 
1 ami* de St Uluistophe. piès delà 
U**u«d ligm in-.re Warwick a Artha- 
b .ska, a 2J j milles de 1 église.

II y a uu i et u véiget sut îa tel re et 
de boum s bâtisse .

Lï/ï l mx inodén ci conditions faciles.
S’adri er a

i- Lavumink, n<:t ire.
A rthabaskaville.

22 juill t ifUjy ~ 3 ms.
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Une 1--IH- <!,• 75 âcres» prcsfiue toute
n : II* leu ... . ••'•«*7. «y»*" ')-* Cil <• t.n de cultu.c-, siiiict* d.ms !c qcme1 correspoiuhinld «iitnH toi.h les principaux centrer ..... 1 ic.^..* ,i .. . ^
n de nouvel»* du globe. Il u des illuKirntioiir mu- 1,1 ^ '. . ' ‘ * ‘ ( bonne ntai-
J gnithpies, don tirticluH <le® é« rivnioH » éb’*brc8, une ’ ’ * *1 » ( nisitic, grande écurie, ( l<., dcsfîlis 

[n jutg»* de variété» et d«*. gat» pn»(»*)*. le rapport Construit es,
nJ complet du mnrelté, une partie com* *cr<«• unx Le tout en bon Ordre. 11 v :i joli bu- 

tnmuix ...... Clique», et .1 Iran, I. * .|.|f rngc en fyce de h nmisou. * Ùiviai.-Ol.
riiti.ài i. t ■ i • • •« ». i. I t ti t». Cf» « / ;» r I < » 11 I / I « m! t .. # . v 1 *
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sujet r qui peuvent intéreiier toute» kr clauses a,. ,
de la société.

Nous olfrons cet Incomparable journal avec 
L’Umon dks Uastonr nr. i.TNt pour $1 Cb pur 
année.

L»e prix régulier d’aliontu men taux leux j«»ur- 
na’ux Rît <îc S‘2.00

S’adresser nu propitétai c,
Wil * ir. m t.tijs gf,

Sic -K!i>4ilielb de Warwick.
• Afthabavkimllc, t ci jiiiUei 1897.-3111-,
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L’amélioration des chemins
Lo département de l’Agriculture 

de Québec vient de publier lu cir­
culaire suivante :
DÉPARTEMENT DE L’AGltl- 

CULTURE 
Québec, mars 181*8.

Monsieur,
Le département, de i’Agiiculture 

a inauguré, en 1807, une nouvelle 
politique d’encouragement à l’amé­
lioration de la voirie en accordant 
de l’aide aux municipalités rurales 
pour leur permettre d-* taire l’ac­
quisition de machines spécia'es à 
réparer les chemins.

Malgré l’état défavorable de la 
température, durant l'été et l’au­
tomne derniers, pour réparations 
des chemins, les résu ut> obtenus

ni faire quoi que ce soit qui puisse 
agiter la poussière. Les fonds des 
vaisseaux au lait devraient être

jeunes fill s. La discussion s’é* 
chauffant, le jeun • Martin frappa 
de la main le jeune Poirier qui tira

français, quo lo nouveau titulaire 
soit dans tous les cas un libéral 
sûr, éprouvé, méritant.

Nous comprenons qu’il y avait 
pour la position de médecin plu- 

verse, baignant d ns son sang. Lais eurs candidats, tous parfaitement

concaves et non convexes afin que son couteau et en Lappa sou coin- 
l’on puisse facilement les nettoyer pagiion. Celui-ci tomba à lu ren- 
et laver. j verse, baignaut d ns sou sang. La

M. Hanison termine en donn ait laine lui avait tranché la carotide J acceptables. Le gouvernement n 
les conseils suivants : Du premier coup d œil, les compa- j choisi encore un vieux de Fun-

1 Tenez l»*n étab’es propres et • K*10,ï* jugèrent que lejeune Martin j cienne garde. Ne 1 en blâmons 
bien éclairées. ; n’avait que que’qu s instants à point, car les vieux liber-ux n’a-

2. Donnez les fourrages pous- | v*vre l‘L courant au plus près, l’on vaient pas été gâtés jusqu’à cette 
sièreux et mettez la litière assez manda le cuté qui nVut que le ! date, 
longtemps avant de commencer la temps de donner 1 absolutioirau

mourant. Le jeune Martin ox;>i-

ggwggi ggBWPggg;

©mer Piehette
C»3Rl5HD,:Eîj*CEHT3ST£

Vr Vf / f • '•'j V: 0AVI V i. -LSvfaSn jis-
H II. QUAY

O

\siSH enu t i*u.%4 « S
traite.

.‘5. Lavez à l’eau bouillante b s rilit «J'iylques moments près son
• j • S

vaisseaux employée pour le lait ou îimye,‘- -------
la crème. i L’auteur de ce crime, le jeune! Le chaud est l'opposé da froid; le

-I Ne donnez nas au x vaches ilev Poirier r 1er ni » son couteau et eon- SsatinM* îthiisnat! est l'ennemi Je rutabagas, "b* b. navette „n tinua sa route, sans s’inquiéter .la- : * brou, hi.e <, Vil tee dement. -S3

d’autres aliments qui altèrent le vaut-.«e du sort.de son malh urc-ux — -----
lait. I compagnon qu’il venait d»; plonger

5. Chaque jour bro.scz soigneu 
s»* 111 «* 111 les lianes, le pis, le vent ri

dans l’eternité.
On a lait l’arrestation du jeune

ont été des plus satisfaisants, . i * i ,1 • • ^ il en enlever la poussière, les saliSoixante-dix-sept municipalités se . . } t .4 . 1 , A ! te* et les poils detacher,sont rmnrosseos de s inscrire pour ... %. ..J.. .. . -

t la queue de chaque vache afin 1 oirîer.

Le conseil de ville de St-IIva-
. . . i O. Mouillez légèrement le* par-bénéficier de 1 avantage qui leur • , A , '.. . . ,, . , 1 , tics du corps ci-dessus en dernierétait oiiert, t d apres Ls rapport*',; . I . . . 4 , -- 0--o— • o —........ — —

• . • 1 • i- , Heu mentionnées linnieuiat -m-mt ; cinthe s est souvenu que la pro- îVxc^i d'humifiitc retarde les t*av«iux di-ofliciels reçus jusqu ici au départe- . , 1 ! * . . uiuin uiiuamH. i. s i.awnxui
' J 1 - - [avant de traire, mais do maniéré pr te est une v«nu........d autant munie le rendement et perd une parue:...... i ».........»  i -___i. _ . i i i ii • i. i   •

Z.v* causes 'Tinsuccès on 
a g rien 2 i u ri*

1. Acheter à bas prix une teric pau- 
! vre plutôt que de I tire 1'aqiiisition
dune terre fertile, dût-on la payer 

i cher.
2. Négliger Tégofr.ement du sol U ou

Kxlrm llrm (I«<k doais ilottlt t«r «ut
t'1

l't'IMin* |.»*V jiMi .ii 
liciiiM1 : ••

ISKîStJtott» /
ALE & ©TOUT / /

BIERE ET PORTER
— î F -

Plombage (or, ar 
percha).

Conf
perfect

G.ti.

t

Confection du duniicrs artificiels-i’uré ’ ’Si, *£)/ /EkÏ "P
, . làm 'rte

.■rfection garantie. ® Ont (
l.v Deniiste l’KJ ! I KTTK ta .. Artha- 1 sur c-.

•' ,iy‘1 .. selle, Chaska Station le 
de charpie m us, oâ ou pourra ie rencon* ■
trer a

k* G’» ’ 1 |/« ft r- •■.')** 1. ^ y a *1 'à À ê .. m . w. J'j 4 i.

20 mai 1807. —é ins.

L. t;
O.

ment do l’Agriculture, atulelà de 
lôO milles do chemins ont été ré­
parés depuis juin dernier.

Ces résultats justifient le dépar-. „ ilt 4 % . \ i i . , : ,. , , •’ -, /. ou en toile, pardessus son habit, nous touchent de p.us près iiue letement de donner biute au svsteme , , t .;l 11 1. , . lorsqu il lait la traite, et qu il se pain dont nous nousinaugure 1 ete dernier, avec les . 1 ........... ,, , , 1 *, ,,, 4la\e in variablement les mains chaque lour. C <^st poi

que l’eau n’en dégoutte pas. I plus lielle que ce sur quoi elle Ide» engrab.
7 Voyez à ce que le vacher ] s’exerce nous touche de plus près v_ Nvgiign les clôtures et permettre 

mette une blouse propre, en coton | Or il n’est guère de choses qui

quelques modificationssuivantes:-
Une allocation spéciale de 

$300.00 avait été mise l’été dernier 
n la disposition de chaque comté, à 
partager en primes de $125.00, 
$100.00 et $75.00 entre les trois 
premières municipalités qui vou­
draient s’en prévaloir. La même 
s jbvention sera de nouveau accor­
dée aux comtés qui ne l’auront pas 
réclamée en tout ou en partie d’ici 
au moi* de juillet prochain.

Dans les comtés où le montant 
total de $300.00 aura été distribué 
d’ici àjui.let, le département accor 
(L-ra de nouveau, à partir de cette 
date, tiois primes de $75.00 cha­
cune, aux trois p cinière- munici­
palités (jni en feront la demande. 
Si une scu'e municipalité, dans un 
comté, s’est alors prévalue d • l’olfre 
accordée à chaque comté, le dépar 
Iornent mettra à la disposition du 
même comté un bonus de $100.00 
et deux de $75.00.

nourrissons

A n s i au beiail «le détruire les récoltes et 
de derange- incessamment les travaux.

4. Lu’.irUiuiie de pauvres bâtiments et 
les lai.snrr sc détériorer faute d'entre-1

Caron & Cie
Entrepreneurs Généraux

sa/utnire jtuur l'usage. 
nj)6rieur comme 

tonique nu!ri!if
Ont obtenu la plus haute récompense 

out.nent à l’Exposition Univer- 
, Chicago, 1803,et une MEDAILLE

San

tous 
Etats

Unis et ont obtenu HUIT autres ME- 
DA II.LES EN Oh’, EN ARGENT ET 

S'Wn^iiP1^» , EN URONZE,aux Grandes Expositions
World’s Exhibitions c Universelles.

.N I C O L, K T

ique jour, uvsi j)Ourqut»i, apres tje l 
avant de traire une visite minutieuse du médecin 5. nn nu r les beu s ^ cornes, les

8. Rejeti z les premières gouttes ollioicr de santé, le Dr Despars, j iiaaitons et les poulains devant la
de chaque trayon, en les laissait dans les boulangeries de la jolie et! grange.
tomber à terre ou dans un vaisseau florissante cité, le conseil aordon-j 5. Labourer m il et légèrement, en 
séparé. ! né ce qui suit, dans l’intérêt l»u- 'A f,{ (luc l‘ulvdiscr profondé-

î*. Lorsqu’un «eau est plmn, hoi*-: l> I i c.
\ ^ lnil.l.t<| ,l ement de eta >le, j | Les boutiques de boulangers par un h* sage rendu dilîicile en 

C 81 possible, place/-K* de suitejq0nt le pain e.-.t distribué dans dc.î mauvaises conditions du la! 
buu une chambre propre cette Citéseront lavées et nettoyées

10. Ne melez j>as le lait de vaches [ parfaitement au moins une fois par 
tralcJi * velues avec celui de vaches I I 11 ? J t».

2. Les o.'SS'Toles et autres vais-
deptiis longt»iini)s en lactation.

, , fy . *. j m. iji;.') i»uui;n » «no-
1. Coulez, a irez et reiru:«h«sez 8 liux ,unl0llimt ja pâte auront pai- 

le lait iiu»»i rapid.Miieul ciue pos-; r.,itûIIieilt Iiet|()TéH deux lois lu 

situe dans un endroit ou 1 air est 
pur et frais.

Succcf-s'. tir.-» «le la société Caron k liergeron, 
«111 i vient « 1’»'• tr« dirsonte

ïïl A N O r-A CT U R !ERS
>\v POllTKS, CHASSIS,

.1A I.Ul'riJ KS, Mori.fltKS
TUUItNA'îH DfX'<>Cl’AGÊ

Ois vragt* âe inniaiserir (!<‘ 
tant es sorl i‘.s

A M Ht J lib KM ENT D'Eti LISES.
PLANS, DEVIS ET ESTIMES KOUJL 

NIS SI'It DEMANDE.

Meubles Meubles

Saveur originale et fine, pureté garantie, ces breuvages sont fait ap 
cialemeni pour convenir au climat de oc continent et ne

sont pas surpassés.

meut le sol.
7. Louvrir imparfaitement la semence

en raison 
unir, et

comme «:onsé«piem:e lai ser Ls mauvaises

S. S.-nu:; trop tard et pcidrc ain>i en |\J3 â î 8 f Pp| V
pro laies, suffi,Liment pour constitue. *W30 il U O 31B iS k 3 H
un rev« nu net considéral)!e.

ij. Négliger les sarclages nécessaires

H. H. GAU Y.
VICTORIA VILLE

C;3c* il o o’cvi + ) fidur le dixtrid <PAi tliabaska d les 
U- ctg u ji dbtridK avoi.sînnulN

M. Guay tient un assortiment considérable de Liqueurs et d’Epiceriea
à des prix populaires.

AS* EN GROS ET EN DETAIL
Vb’torÎHvilh», 8 août 18DS—

33 ta

L A.

n “u •f r• ^3\ *1 4* A*» Sri

n

£

semaine.

traite et traitement du la it

1. La plus extrême propreté est 
la condition la plus essentielle 
pour la traite ci le traitement ulté­
rieur du lait. Dur conséquent, tous 
les vases, tous les a qmreil.s <b*Mi- 
nes à être ci i contact av«*c ce pro­
duit doivent être. t»?nus on ne pi*ut

;.ux patat-s, an blé fi'lnilc e t aux bet­
teraves c uottes et navets et au lieu de 

3. Les quarts, cuves, bassins à lp «mtc-» racines ne réedter <\ ic de mau­
vaises heibes.pâte et autre* vaisseaux <jiu con­

tiennent d s matières ou subst «lices 
destinées au levain, a la pâte »• t au 
pain, seront aussi parfaitement uct- 

■ Loyés après cliaque usage.
d L’époussetage sel*-» l’ail cl les 

fils d’a ra ignée seront un le \ éschaq ue 
mat i n.

5. Les linges employés à n»*L-

* rV(ü a i
r» rt9 t» ù .. a ^ 9 a 5? n *

b A ' Jk v 'il C H r.ri ICM mJ*. m r>*; ;S.ta fi '
80 IViiliJbioili'i 5

FACTURIERS DI
P. Q.

w«il

A rhomieur d inb>nu«*r s»*s noiri- 
breiises prati*ju« s «*t b*, publie en 
général qu’il a fait d’iuiportantes 
tmêlio a linn •* dans von

ÏVmn iî!dMiu;û fin ülTrje.hînoUü lailuiiiüiii un Muiiiiiui)

■a r«

, /, ,, ,, ; u u i l uui \ «ui i ru c. nui us on ne pe u i _ , ,. ,
I)c plus, aim don.-onrajî.’r 1 r*m-, |)r01,|vs ( )„ 1,!S t-xpos-ra au l;rs lu‘*’« oui ployys a ncl-

pierremcnt des .-liei.ims, le depar- : tfrilt„i ajr ,.t jam!1is dans l’élal.l.:. ; l^y’M' A'r,‘ ,ÜU ,0T'1'tl ' lo,,r llV:ll,t
teinenl adecidéd’a.:.-or<l.T,a. lia.|u.*!on lavera le pis avant, de .-0111111011- . y.,,,,n lv, lli 1>;in‘ 11 ü. 8cn|nl |,;,s
111 unieip ililé d-. eointé, de l’aide 0er à traire et 011 11e se mettra A ee I'*lüs *!"' ll! l’îlV0- "l!l,s l’1:u;0^.
j>our l’achat de concasseurs mécn 
niques, avec engin, rouleau et 
trieur, pourvu <jue le coût total «le 
ces instruments ne dépasse pas 
$2,400.00 par comté, lin amende 
ment au code municipal, passé 
durant la d'-rniiVe session de la 
législature, autorise les conseils 
de comté à faire, avec ch icune des !

travail iju'avcc les mains très bien 
lavés.

2. Traire sans rudesse et régu lié 
renient pour que la traite ne cause 
aucun ma'aise à la va«hc ; traire 
toujours à fond, parce que le der­
nier Lit est le plus gr.is et qu l’on 
gâte les va lies en trayant autre­
ment .

tenus de manière âne pas être ton­
ies aux pieds.

fi. Le pain «*t les pâtisseries faits

10. A h.ter d ;s iostruineati dêf.c 
1 : i* a \ ut t? pciiseï plusieurs fus 1e j > ; i \ . 
iJcs moi.! . . ce perd ml avec eux beau-I 
(.ouj) de lem i u faire un m-iuvaii tr.i- I 
vail.

11. Abandonner les instrununts ara- I 
luire s a tx intempéries des saisons, dans j
i s champs, prés d *s granges, sur le ------
b .r.l (les chc.uias, où iL se défon.K-nt | Ass0| lil;,lM„ sal|.
e. pourris eut en très p:u d: temps.

i.*. Jeter négligemment les brous 
ailles u long des clôtures on clics f.i- !

développement «les m m'vai es •

7 •} » ••» A r** ',- v •- r ,. /•« °# AJ r. >«u
•T i^\y.i.J s <2

a < 1 i nej

nei
I‘i

)riscul 
»

nn-viqx K f UD- D LSt . -.i i j i .. * « . « » i j» j

Uv T. jMl que de Ls bi filer « 11’ •
* • • » / *1- » # .1 t

i g. Cu tiver grain sur grain dans le
pour l’Oinmcivc seront depo és mêmes t; cnp et en (iiminuer ainsi les i

8'*is pour cliainbivs à eonch» r 
8pri:ici niairlas.

MACHINES A VALEUR,
ROUI LLOl RES,

TURBINES,
\ LL A II El LS DE SCIAGE MÉCANIQUE,

j MACHINES À UADOTER ET À EM ROUVETER
j ET TOUTES ESPECES DE MACHINERIES

POUR MOULINS À SCIE ET À FARINE ;—

! MACHINES, OUTILS ET FOURNITURES A L’USAGE DES FORGE- 
j DONS, DES CARROSSIERS ET DES MENUISIERS.

’À vnitiyi. Blf.s.sorî.v fiotdîldx. Rouvn. Ccroeaux et I5<^Dh
<2e VoSlui'es.

Vj^r-INSTRUMENTS ET USTENSILES DE BEURRERIES 
j ET DE FRÜMAGEIÜES.^?
POMPES, EVIERS, POELES, CHAUDRONS,

BT A11T1CLKS DB «ilîlNCAll.LERIB BN GÉNÉRAL.

mmiH-ipaliles .1- pavoiss.»^ v.llagv j.JWb,(r |e |ail snr U11 |„)n tallli
ou villa tl une niêiiic aivi.sion vl.-.-| allssilôt ,M,ris |a ............... |v,|
tornlo, dos arraii-çoiruMit.s pour rvpa- .j,, sans lar.l.-r
ration des chemins dans .-.-s dilie , K,.|V„ dir le lait de su.le après
rentes municipalités. Lacté ..........  |„ trail..t ,iall. |Vta!de, ma s
ra concernant les corporations dej,lans „„„ utin0Spl,êr,; hi.-n pure, et j ! 
x îllo il aussi otc modifié en to isé-jjr eons»*rvcr dans un endroit bien
(j nonce.

Les conseils municipaux pa­
roisses ou de comtés «jtii désirent 
se prévaloir d savant ages ci dc>*us. 
devront formuler leur <1 mande 
so us forme de résolution, dont 
copie devra être transmis * au de­
partement de l'Agriculture. Lv 
prime à laquelle ils auront droit 
leur sera payée après que doux 
milles au moins de chemin* en 
Iwrre auront été réparés et qu'un 
certificat à cet (diet aura été trans­
mis au département, avec, copie de 
la facture de la compagnie qui 
leur aura vendu la nnehiue.

Dans 1c ca* d’achat de concasseur, 
un demi mil!*» il** chemin maeada-

néié. Ne fermer l s va<os à lait 
qu'üpiv.M (jlie lait refroidi en a 
eîo enlevé, mais aussi louut mps 
(ju’il s’y trouve, les recouvrir <L 
linges bien propres.

dans ia bottlangerii», >ur une lablo 
bien propre et couverts d’un linge 
blanc

7. Les boulangers devront être 
très propres sur leur personne «d

■ dans leurs babils.
8. Il li entrora dans la coniccliuii 

du pain «*t d«*.s pâtisseries ijui ^«»ui
| des aliments, aucune matière ou 

ompositiou nuisible à la saute—*t 
; la Heur elle même sera toujours de 

loiiiai qualité.
U. I.ursqtie la distribution du 

[pain s ia laite par la même per­
sonne. c lie dernier * se servira de 
gants bancs, en cotiui ou aul’cs 
tissus, qu elle mettra eu Lusmv t 1 s

profiling t’eu en l'iaf sunit de mauvaises 
lie; b

i.j. Négliger (fetendre les fumiers au 
t'.‘inj»s coavcnable, j-ms les vendre pour 
s\n d'eb.irias.ser.

i â. Et ever un bétail v.,» t 
■ j i g’g | , • nuis « iHisomtaeia s.i valeur Victoria vïlh\ 1 
.noiii iturc aa i u d'un bétail de siv im nt bas •

Chaises. C liaises, etc.

lv» r.d*on do l’éi ablihst'ment 

• n !-;e et degénciê : d’u m* M itiul.ictiD'e de meubles a

oo3Mr>iTiojsrs
il&rVahiloques et listes d'escompte envoyés sur demande.

IM. j/. SA V OIE, Gerant.
prix sont exces- 
euvenl i i va lise r

:--------- 4-

A. ‘VJSiTjD^iL;
1 « * - • % » •,i>)i\ Ij: ü i üji<»rin.*, a cngrai «'.lin rapi- j, pj’ix »l-s magasin^ de gros.

d m ut avec j». u et se vend ml sa s i

v ; *i i 'guides, pour distribuer l«i pain«>. Ne jamais mélanger awe b* j3 trt , 1 .
normal «‘«dni prove cuit des vaches

e: rd j liant prix et pour arg *nt Cx> ii,)- 
tant.

16. Nmiriir incguiicicmcnt les uni 
in ux de l i f rnv.‘, de manière aujour* | 
f. \ a e - l*ai;e attendra pour leur repas, j 
;md.iiit une luun tout enticie et de-i 
.n in I «u distribuer L ur ration bien 1 
iv.mi . »Ms ne r oi - iu prêts à l •. consom­
mer.

17. Négliger de sein.*! lîc.iucouj) de

C.vdi -e v: ■■iiecrî i\-•.< j me tueuse- 
liliu.t .sollicitée.

3 s»*jd(*mbr«* Rb — I a.

bU*;rc ï::2s;(i‘ acres (1(*«%

aroui'c n 3:i cnhurcL «*

k Ai CO YtlAnS* 
EXPERIENCE

» I le II M/ i;t i A ^ a '*11 11 • « i f, • i - , , trcile cha îne année et d enfouir au moins
... a . ,0- Le l,lU,n S':‘1ra ,1>la'T la , un <:h.ia.|Ml’«nBr..B vert, uuur aider aux

malades ou non normal, de mèni ivolUue„.a “^D’ihuiion^ daiu un [ fuiutcrs à ramener l i fertilité sur les

• jin* celui des vaches frai diomcnt 
vi'Ices, missi longtemps (ju’011 no
peut L* cuire, ainsique c<dui des | d’autres boulangers que ceux d* 
vaches en état .!«• ges-atiou avan* Si-Hyacinthe, croyons-nous, pr 
ccc, (lès qu’il ne peut plus subir la raient faire leur profit

: »i. iii, t r» ii t itutuiv.1

! compart iii&eiil a labri do la boue, j terres épuisées, ou la maintenir sur les j 
Voilà des oïdouuanccs dont j tclt£s

JOSEPH COULOMBE
i-’ïiïtBÎJ.A X'fl’aïâSE

-A. WARWICK

(Mit toujours en mains un assortiment com-
7,000 acres dans les townships de G'*1 de ,,ofclMi éviers, cimu,irons de tootei

O; f . , O . . M , 'orll‘s> W“« spcciiilitê pour les rourerUrcs

Stanfold, Somerset et Nelson poseur de Fournaises à eau chaude et iS 
------- chaud,Dalles, Dnllots, Agrès de fromage rie* et de

Jnc occasion unique cl d'un avantage •"u< n‘r,cS t uvaux en fer et en plomb. Ponii><38
1 °- «a* routes sortes.L

ettisbon.

iS. Nég iger de fiirc le eo«nptc des 
profit « et pertes dj ch ique champ ci 

P°ur- iiL* la ferme t«> t entière de manière a 
' résumei la sit union annuelle finan- 
! ciétc.

Tradc Marks 
Designs 

Copyrights «ic.
Anvono nendt'i? n ?ra-t«'!i iiti«! «loncrlptlon nmjr 

quickly n!«rert:iln i m r opinion free wfu-tlior r»n 
inv«uit*lnn i«« prohütily patentnl«!e. (‘oimmmli-n. 
ttons strictly«Mtitldontlal. Handbook«»n l'nteuta 
Aeiit fr,‘i». ol«test neonev f«ir t*p«-urliu: patent»-.l'jitontA taken in much Munn ,V Co. rccclro 
i/itrlul richer, without clmrce, rn the

cxccptionne. sc prcscnic pour les c«lti-j l;t.,uralj0ll3 cl onrmgcsg.rm.tis.i de» prix 
I vuteurs qui veulent ctanlii leurs enfants très modéréj. 1
| piés d’eux. Venez nous roir et vous jerer. satisfaits.

j’ai reçu instruction de M. II. M. i J oct. 1895—îa.t» 
i l’rice de Québec, de vendre 4000 âcres j 
de terre dans Stanfold, 1200 dans;
Somerset « t 1800 dans Nelson.
Trois u me r:\ne N

. uar «une aux Awls

K/a \ 111 mcHc prérininr
2*0 îSi* le-* C’H a t'i- '/ 83

Le Sénat a empèt'hé l’adoption
misé devra avoir été complété et Met 1 ompallicr, L* pieux évetjiu^ d une mesure de>tinec à donner 
accepté par un ollieier du départe- Aii«*I\himl, mort a Lyon, il y a 
ment de l’Agriculture, avant paie MnJU d année.s, a été le héros <1 une 
ment de la contribution du gou- L'Bs teriible.s avtuitun's «jui
veniement.

Les machines à répar.*r les (fin*- !

des commuuications, par voie ea- 
nadieniKT, av(»c U% Klondvke.

Le lendemain du jour où. p:c* -, ... ^
s(*n vote, il s’, si rtMidu coupable

^livniin (L* Fvî*

BOSTON & MAINE

rang .x (»s 13a, 130, 1 

NKLS( >N
r.»

A hnmlfomoljr U1u«trntoi1 workly. I.’ir^ost rlr- 
rulatlon of niiy lo-nuiUU,' Jnurnnl. 'lVnim, î i n 
vtvir : four nioiil lie, |1. Sold Ly nil nrwHdrnh’rf».

MUNN&Co.3C,“a>'- New YorkUrauch Cdîlco. Cü F St-, \\ asliiuwton. 1>. C. .

*. v • » • «

n « ^ ^ 1 ^ li ^ j r • •Médecin Veterinairc

puissent arriver à un homme
....................................... i................ . , Imi Jtvril lb«)2, il était eu Non* de crime <L» lèsc-mrion, M llamil

mins en terre «juc lc‘s umnn*ipali-1 ' ‘ a,id** ,^il lut un jour pri* | tou-Smith (>*i ses associés démail­

lés achèteront avec l’aide du 
gouvernement, devront rester la 
propriété de ces municipa ité' 
pendant au moins trois an*. i‘i li*s 
conseils de comtés qui feront l’ao-1 MîMI! <llî nMM Ih‘s 
quisition de concass urs 11e pour-! ' u t!.,,K’8, ^ ou.x rt,ups d
Tout vendre ces instruments avant ( L,,,,r,‘ abatlinuD les deux mu- M. Hamilton Smith son copain
au moins cinq ans d’usag* d .lis le 
même comté.

J’ai l’honuour d’étr *, !
Monsieur,

Votre dévoué serviteur,
V. G. M. DÉClIÊNli,

Commissaire de l’Agriculiure. mt.r hû-mêmo U- l.-u .lesiiné à le j tou Smith et jurii p’oTr^veTir 
Nous lie saurions trop féliciter cuire. Les naturels u’eiirent garde faire eampague avec sir (Miarl s 

notre gouvernement 1 i Géra 1 de
Québec et spô •ialeuient Filon. M.

-.f . * , - e*

É
,1 ---- I - »w.» • III i l II >> » ov

par les cannii) thvs avec deux unties: dent aux sénateurs tory.s l’incorpo- 
111 issiou liai res, et il tut déeidé • j u on rai ion d u ne com pagn i«? don t lu but 
les maiigeiait ! «*st de coustruir«f un elunnin de

On prépara, en conséquencepine : Pyramid Harbor au Yukon. Uy- 
série de broches et on amena les j ramid Harbor est sur le territoire

ha«*he en possess’on des Américains. 
x mi»- M. Hamilton Smith, t

8ion liai res. Le tour de Mgr Loin-i IJvernasli (»t ceux qui sont «1er- 
pallier était vena. j rière imix. sont dom* résolus à éta-

'feut à coup une inspiration lui ! blir, s’ils le peuven!, des couunu- 
traverae I esprit. j nic.ttions, par voi • amérii*\im*,

Il demande à ses bourreaux de avec les légions minièia’s du Klon-

•* « ai

Han cl»ar bourre entre l.ôvD et Wurtciter 
« vus « b’vujreuhMit.

Sur îe train «pii liii.sjc bèvis 12.10 j» tu. mil i 
;t t • «ut à Artbnl»:i?k4 2 Uï |». tu vi.i i«rau i-JTonr 
S;i r .r v k- «. : l«* it '-iton k Maine.

I a lim* l i plu^ • ourle, la plus rapi le, «Ick 
Uati‘ u- «ur h* (îrui'l Tronc entre Livis et Ui 

1 1 mt* tous Ici points «K* la Nouvvlle-

b«* Dr C A. DENIS, métb'cin vétérinaire, 
«le Uicliinu!).I Slatioi , «b»ntie avi> au publie 
ipi’il sc reulra n \ icT«ninville (pmn«l ses 
service.- -h tiint r« 'iuis. îi.cir «m honoraire de

i * *

$S.0O eu tout.
8\ulr« 1 nu

Dt C. -v. DEMS,
No lS IV.1I l ehîplioiîe

lin limoml Station.
2:» fév. 1SD7 —(I m*».

Q .atriètnc rang, i8n, 14. 13, 
î 11uitième rang, 1, 3,

SOMERSET’ NORD
! Deuxième rang, Nos de 13, 
Cinquième rang,

STANFORD,
Deuxième rang. No 1,
Troisième rang, 2. 11, 12.
Quatrième rang, 1 .• 15, 1. 5, 6, 7, S, 9, 

10. 11, 12.
Cinquième rang, .j, 5, 6, 7,8, 10 et 11,

Pour vendre no* fpécinlités le*j plus nourull»! 
♦*n fait «l urbrei fruitiers et de p*ut€* de 8«tnen- 

; ce. l’apii{H>ment complet gratin.
Non.- payons stlaire ou commission, «vu eboii 

j It n’est pas nécessaire d’avoir de l'expérience 
, «iansce'te brandie de commerce ru que nom
i ftVons deii moyens spéciaux b U disposition des 
: commer«;anti.

T°l,r les condition? écrivez de suite u
PKLIIAM NUHSERY Co., 

Toronto, Ont.

iIVIS

*;l

lui accorder une miuuti» de sursis. ; d vk-v 
parce que, disait-il, il désirait :i 1111 / ^ . 1 » » * % • , «a • « 1 htiei >r 00 ko »••••* ^ et)

t •*-! .1 • \\ UMlUl^ton (| Hi> ILanill- Arrive lomonl N ;l . 5.4 > A !

amj
d.-.•onlrari. r un désir si légii iut.v i Tnpp.*r, M. l’oslor, sir Mulvonzii-1 

Alors Mgr Pompai ior lira tk* sa Itow.dl, «uo. 
l""Tn“ une allumetie l'iiitniquo, !a Le gouveineiueut est résolu 

" dernière qu'il eut, et lVulla-nnin | d’empèeher la passation da hill de

• <x» »
Pour avoir du lait par

Déehène pour Fencouragemo
qu’il donne à l’amélioration des on la trottant rapidement sur le 
chemins. manteau d’un cannibale

fous les convives frappés de ter­
reur s’enfuirent en poussant des 
hurlements et Mgr Lompallier pu

M. Harrison, le bactériologiste de sVvhal’I.”,r •s:li" *’« !i:ui•• «près avoir 
l’école do la Fcrmo Expérimentale 0,,bOX ° 1 pignons
de Guelph, Ont., recommande de 
mouiller légèrement les lianes et le 
pis de la vache avant de la traire.
Le vacher doit mettre par dessus

i ï3 mer.s'ï a*c fa ?? i: i ->fMi g a

Matapédia,

mpe» lier la p;
M. Hamilton Smith—au moins, 
c’est la déclaration qu’a faite l’iion 
M. M ills, au Sénat.

Angleterre.
( • \ I i * • <, t* 1 i ^ * .c • T* « ■» I a t ! > i i ? »*. 11 iv I. ■ via

! ef Ki' luum 1 à Wor* v^ter < «us cb mj;* men » *
L.-s p i» u.- prix 'Ut l'Wï le- points :

, i•-< h. • i* ..............T2 10 pan (midi) T.ROp m.
•* \n!».ibaska  2.l»î *‘ 9.31

1.10 i .III.
m. 2 l f» l*. m

Mam bcitei* N !l •*» I 7 
- Nashua “ 0.41»

Lowell M as?........  7.1 •
bawroucu “ ..
Salem *‘ ..

“ Boston •* .... H.lo 
•* l'ortlau ! Me...., 8.27»
•• Il '.dy-akc M.iss ... 712

Spri u'iield Mas-. 7 3t)
1 New-York 11.25

Phcnrn ri .1 i ; Ifi f y .. 
U111; ! ! ! ! I i J *j f . s 11 • c «

j : • #

c>
^ . •. .a •r • ’.

mt• -
l.e cl i'pfès lui !î 1 e •* «'

t! I• L

' /:t

‘9 «*(>:i-

Sixième rang, o.
Four toutes informations s'adressera

H. M. PRICE xS: Co.
à Québec.

ou à L. Lavergne, notaire, 
à Artbabaskaville. 

ou à D. H. PENNINGTON. Agent,
à S te-J uîie Station.

15 aofii i S<h.— i a

Maison à vendre

Nous avertissons le public que 
j nous ne serons pas responsables 
d aucune dette contractée eu notre 
nom par nos employés excepté par 
notre agent autorisé, M. D. H. Feu- 
nington de Ste Julie

H. M. rkICE & Co.
Québec, ti sept- 1S9-L

I I 
I I 
i 4

* *

4 4

2 .v; “
:i a i •*

...... ;; To ,4
7 21C .1(1 4 è I : \ 7 4 •^ a I •••«»!•'» «I I

,{............ -1.35 *•
*4...........8.IO *
*• n *i i «<
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\r* :,.r1l>r7* i’iHt.t» .• ,-i graines tlo première qua- 
ln •. « h-r. s ( n Ci*tia la. I.M plus ^rand *t le

Les convois laisseront Lévis
Aci''<>nii!l«>du\i u» p « • : î r ’.a iiivi-tv iu La; 

rt C.illlpl « Itou
K\press «lire» t p<*ur St Je.«u, il i!:f

\ . ... .. : ? ; l.rT plant*.'? et "luiu. s «le première (
J,,',.... s ---------- j n ■•Ii-t.'s i n Cmmlu. I.B plus Kr*nil •

,, ... m o- . • H-.-orl i mon ■ 'Inns c-itf lieu. II.I, let- M IV rr. , ,n r.m f„ur»i, ersti, ; r„rr,.,'“ ,i. ,
«* ’’V 11 ? >"T ' 11 "■ ,a? ; »*»«|»pr*B ijuvlle Im gue. Un bon r.ri/rt
an palH.S .le Me dnn? « r«l V!..a Otc. In.isi s,„, Uôlnî p»r tous cé^qW

«s, InmbriKte en hr«,«« et - • W«« & Llnnt une i«sitton l.ondrÆ et terni,’
!’ !"wl;:\l 'i nm-ln’n.".»ns mo.lf.nrs A l o...... . •• 'r.v à commission ou il -nlnir- ,1c $1 oftO

7 .M) J C'mdt'.ou et a i» »? pr'V i i.*, . .. t__  . . 9 > ..
A v. ta lr.- :

Htaix 
aae «a

territoire de- 
d6.

Ko*
. ï» I a i r-* de $1,000 par

u:nu‘e. l'.criv* a mu bureau le plus rappro^bi.
I U“ bonne occ ision d»* repri^eutor une tuairox

y -................................................  14 30 u e p lire* -Je < licvnux (rris Voit.ir. i a’Iiircr de coïifinnce. Expérience |.ns.iiéc«*»ir.
. ; : .louW..? .•« «tapies, lécer? . l d.- «mvnil. U Kb t!KU I IM.KS C'MIM.W,

Les convois arriveront a Lévis Un VH. la .rtirlc.- i i »*n lion innrctïépnur l'épiuiiT. s t nirrnntiünalt'i,
» i 
* 4 
44

Wnin .-sirr Mas-». .P.22 “.
\Vo )*a?mkot K 1. 11 -H 
IV» \vt uchet “....1207

• •09» i ••

A ri (-‘V i ti 4*i»M 1 c-c V:\

•*......... u .*>•»*4
‘*...............7* I 7 “
“ 7 25 •*

CB S

j Accommodation «îe la K vi. iv-du-I oup
(ic.s mardi? et vendredi?)........................

j Accommodation I « lîivi* r« -«lu-Loup 
| (!«•? lundis, mercivdi-, ](Mid;
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vacher doit meure par Dessus Matapédia. I avril—Vers dix ! rai c. Le pa* ti libéral était m.ani- 
habits uue blouse en toile ou h-lires hier soiv, deux jeunes ge s niement en faveur de cette uicmuc 
coton ot se laver invariable- ( d une vingt .ine d’années, .lé ôme de ju>ti e, t lo parti libéral -n un­
it les mains immédiatement, Martin, lils du do,-tour Martin, d ti À lo.nereie le cabine; d’avoir en

brook e et le T*«»st »n & Maine
Tout autre? infurmutions s’adresser i\
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IIulTaX et ,-V‘f

ses 
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ment
avant la traite. On doit garder I Simt-Aloxis, ot Théodulo Poirier, 
cette blouse, non pas dans Fétnble,1 fils de M. Syl vain Poirier, de la 
mais dans une place où il n’y a ni ! même paroisse, s’en revenaient de 
poussière ni saleté. On ne doit ; veiller avec quelques compagnons 
jamais mouiller les trayons avec | lorsque do gros mots furent” sou 
du lait. Pendant que la traite se dainement échangés à la suite 
lait, ou no doit pas remuer 1 » litière d’une conversation à propos de

II* /•••••• •••••• B
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*u i • jL s par R* t* mps «1<

cette o;reonstance tenu compte de 
l’opinion publique.

I • » . - c«*M’ ?it la * s par 'c t*'mps «te

$7,800 Sont offertes !’ .. . ......I .a route, au-fi .-ur .*■ : -1- : « t h > t nx le passage 
Aux personnes qui feront le plus grand Doivent i*lr'* <jbt“uu- -m itumude «le

D. R Mc DON \ LD,

VICTORIA VILLE -Vl

l ein. 7. le cigare ü>. <î’. r. A. nou 
veau cigare de haute classe manufacturé 
par JSalte;» tV B>sitV<nnr, de 
Vietoriiiv file.

25 avril 97.-4 ms

/a i. , . ip r - n »m!»rc de mots avec In phraseCette opinion publique roe amo A,<nî.„ .y H'i.l«lerî>nr:i. Pour
au si potu im ries nodes la charge reaseige ments adressez au
de sousprcict. mais si des eiroons 
tuners incontrôlables ne permet** 
tout point de nommer un canadien

“ National Recordhr.”
Washington, 1). C.

12 août^ Uj7—.3mi.

Agent le lu \ Ile île Quôheo,
4l» !!*;«• D.tlhottsie.

Bureau du chemin «le f-r, 1 
Moncton. N. B., 3ü sept I«C*7 |

D. POTTING EU,
Gctant gcut'UtL

1 . for ou» 'c public < j *. i ’ i ! est prêt n cxc- 
i t r tous e> ou v: ages cl • photographie 
pion voudra bien lui confier. Portraits 

finis d’après les procédés les plus nou­
veaux.

A toujours en mains cadres, moulures j 
•le toutes sortes pour les portraits ar 
crayon et autrement.

S itisfaclicn garantie.
AnhabaskaviÜCj *9 avri i Sy /. î— ■>

St LAWRENCE HALL
Nua. 135 5 139, Rue St Jacques,

HENRY JIOGAN,
Propriétaire

I/Hôtcl !c mieux uonnu de>a Ptiis3%*c* di 

Oimadu.—Jirn. SK.—1»


